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REVUE DE LA GUERRE
IEEE

| A MEDITER
La gravité et la complexité tout ensemble du devoir électoral,grrr PENDANT LA SEMAINE

et nou imoins le mépris habituel qu'en font un si grand ioinbre de
consciences qui se croient catholiques, voilà l'un des plus sérieux
problèmes sociaux de notre époque. Notre pays n’en est pas le moins
tourmenté. Nos quelques journaux honnêtes et indépendants ont

exprimé souvent à cet égard leur plainte impuissante, ceux qui pen-
sent ne peuvent que constater là un mal profond. Naguère, l’un des

ecclésiastiques les plus instruits et les plus clairvoyants du Canada
exprimait cette pensée sous la forme suggestive que voici: “Il man-
que un chapitre à notre petit catéchisme, le chapitre du devoir
éleetoral.””

Ce chapitre ne manquera plus. Le KR. P. M. A. Lamarche, O.P.,

Docteur en Théologie, vient eu effet de publier un Petit Catéchisme
électoral à l’usage du peuple, qui ramasse en vingt-trois pages de
format commode toute la question: il pourra s'ajouter facilement
aux catéchismes de doctrine chrétienne en usage commun, au besoin

sous la même reliure, et non sans profit. Jl se divise en quelques
chapitres dont la substance est présentée sous forme de questions et

réponses brèves et nettes. En texte plus serré, à titre d’explica-

tion, suivent des développements dont plusieurs tirés des lettres
de Léon XIII et de nos évêques.

- Ecrit de la main d’un prêtre et d'unreligieux, ce livret se tient

à une hauteur de vues où les plus chatouilleux partisans politiques
ne pourront trouver matière à censurer; d’un maître en science théo-

logique, on y remarque la sûreté, la clarté et l'esprit d'analyse, com-

me il sied à un confrère du Docteur Angélique. Le prédicateur mis-
sionnaire laisse voir, par le ton comme par la matière de son opus-

cule, qu’il y a préparé un remède à des plaies touchées du doigt dans
les âmes et les mielieux divers qu'il a connus. Et enfin le patriote
aussi s’y fait sentir: il est difficile de ne l'être point quand on est
tout cela. Ce catéchisme, justement intitulé ‘‘à l’usage du peuple,"
répond vraiment à tous les voeux.

Ce n’est point que pour la première fois la doctrine en soit pro-
posée à nos compatriotes, qui auraient l’excuse du devoir iguoré,
pour écarter les reproches sauglants et trop fondés qu’on leur a
faits, et qu’on n’ose presque plus faire. Les Souverains Pontifes,
—Léon XIII dans ses incomparables encycliques, combien de fois !—
et l’épiscopat canadien même aux époques les plus orageuses, n’ont

pas manqué d’élever courageusement la voix pour instruire et pour
commander. Mais outre que ces documents n’atteignent point tou-

jours ceux qu’ils concernent le plus nécessairement, ce ne sera que

par une formation leute mais profonde, — aux sources mêmes de la

société, à domicile et dans l’école, — que l’on parviendra à déposer

«lans les esprits neufs, encore dociles ct soustraits aux passions par-

fois troublahtes de la vie civique, tels principes qui deviendront comme

la chair même de leurs convictions, et qu'ils retrouveront plus tard

dans l’accomplissement de ieur noble mais délicat et dangereux de-
voir d’électeurs.

Ce qui ne vu pas a dire que ce catéchisme ne soit fait que pour

les enfants. Qu'on le leur donue, qu'on le leur conserve, mais aussi

que les plus grands, que les collégiens surtout, futurs députés et mi-

nistres, — puisque dans l’ensemble les ministres et députés du jour

n’auront guère le souci de relire un catéchisme, — que les jeunes

gens, que les chefs de famille, que tous les électeurs, que leurs épou-

ses, que leurs filles, que leurs fiancées, que tout le monde le lise,
l’apprenne, le comprenne, l’explique, le propage. Et qu'il porte dans
les régions profondes de notre vie sociale un grand courant de lu-
mière et d’énergie comme seul peut en produire le devoir nettement
conçu. Sans ce froment régénérateur jeté dans l'opinion publique,

nos divers corps représentatifs, commissions scolaires, conseils mu-
nicipaux, chambres provinciales et fédérales, n’ont pas fini de rouler
dans les abiiies où on les voit déja s’entraiuer de tout leur poids,
— et nous n’avons pas fini de les suivre. Les sociétés ont les chefs
qu’elles méritent, a-t-on dit. Ce n’est point là, au total, un pur para-

doxe. Et pour se mériter des administrateurs de la chose publique
sages et honnêtes, il faut former, réformer plutôt, l'esprit public,

lamentablement corrompu par les manoeuvres vénales, les opérations

véreuses, les procédés de erapule, les scandales invitants que l'on ne
compte plus. Et pour cela, ce n’est point tant de eublimes confé-

reuces qu’il faut, — elles peuvent avoir leur profit, — c’est avant

tout du catéchisme, le ‘‘Petit catéchisme électoral.”

Combien le R. P. Lamarche l’a compris et y répond apparaîtra
déjà sous la simple nomenclature des quatre chapitres de sa bro-
chure: Du suffrage électoral, De l'obligation du vote, De l’obliga-

tion du vote consciencieux, De la corruption électorale.
Amis lecteurs, sans tarder, procurez-vous ce petit livre d’or, et

faites-le répandre autour de vous à profusion. Vous serez ainsi à la
fois sage patriote et entier chrétien.

N.B.—Le R. P. Lamarche public en même temps une brochu-
rette intitulée : ‘‘Le Devoir électoral’’; clle vise plutot la classe Ins-
truite, le clergé y trouvera l'exposé de la doctrine ct de la morale
pratique relatives au sujet. Nous pensons y revenir.

J. M. Rodrigue VILLENEUVE, O.MI
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Les dépensesde la guerre
11 vient de se fonder a Copenha- En millions de louis,

gue, Danemark une société die Ire An. 2¢ An. 2 ans
“Société d'études des effets so-|Autriche-Hong..500 625 1.125
ciaux «le la guerre’ destinée coim- [Belgique . . . 61 19 80
me le dit son nom à rechercher par |Bulgarie . . . . 5 25 30
divers moyens les effets de cette |Angleterro . . .710 1823 2.535
guerre mondiale. Elle a pour bui[France .. .. .640 960 1,600
corollaire de piblier un bulletin [Allemagne . .X85 1445 2,330
danslequel elle donnera toutes|ftalie......160 290 450
ses études. Nous avons sous la|Russie . . . .730 1,350 2,080
main le premicr numéro de ce bul- |Serbic . . . 28 28 56
letin paru le premier mars dernier, |Turquie .. .. . 3R 46 84
Î1 traite exchisivement du coût de
‘la guerre pour les différents pays
en guerre et même pour les pays
meutres d'Europe, qui craignent
continuellement de voir leur neu-
tralitée déchirée et de subir le sort
du Luxembourg et de la Belgique.

Voici le coup d'oeil internatio-
pal qu'il donne su? les dépenses
ge la guerre:

Total . . . 3,757 6.613 10.370
En piastres. 31.850,000.000.
Ces chiffres commele dit le com-

pilateur. ne peuvent être qu'ap-
proximatif et plutôt minima. car
il est impossible avant la fin de la
guerre de donner des conclusions
absolument exactes.

| Commela Hollande est actuelle- 
ACT ’

Les forts ne s’alarment pas des
supériorités rivales ; ils savent que
les grands hommes marchent par

 

Les pertes allemandes devant Verdun font changer de tactique. —

DANS LA CAPITALE DU CANADA
4,300 ENFANTSvoient leurs écoles fermées parce que leurs pa-

rents veulent leur faire apprendre les langues française et anglaise
dans les écoles bâties et maintenues de leurs deniers.

120 INSTITUTEURS dûment engagée par les commissaires d'’é-

 

maine aussi, un chêne, quelque
puissants que soient ses rameaux,
laisse aux ombrages voisins de lar-
ges espaces à couvrir.

, _Emile Ollivier.
De l’Académie francaise,

 

ment sur les dents, il serait peut-

être intéressant de connaître, ce
que la guerre lui a déjà coûté tout
en conservant sa neutralité. A
cause de cette guerre, elle a dûfai-
re de grandes dépenses extraordi-
naires. Une mobilisation générale
en juillet 1914 lui a coûté pour
huit majs 135,000,000 de florins.

Elle à dû ainsi dépenser 5.000.-
000 de florins pour venir en aide
aux fugitifs belges. Toutes autres
dépenses comptées, elle dépense
pour besoins extraordinaires du-
rant la première année de la guer-
re, la jolie somme de 295.000.000
de florins. A la fin de 1915, cette
somme s’était accrue jusqu’à 417,-
200.000 florins. .
La dette nationale en 1914 était

de 1,148 millions de florins et le
ler janvier 1916 elle était rendue
à 1.635.5 millions de. florins.
La première année de guerre à

coûté à la Suisse pour mobilisation
l'énorme somme de 200,000.000 de
francs.

| Pierre du Pont.
—pe

Le loup et l'agneau

“From the first the English-
‘speaking people have observed
‘“the constitution in letter and in
‘“spirit. Is that not enough? Must
“we continue to defend ourselves
“against offenses which we have
“not committed and forever make
“concessions under the name of
‘compromise ?”
*—-"‘Dès le commencement les

geus de langue anglaise ont obser-
vé la constitution dans sa lettre et
dans son esprit. N'est-ce pas as-
sez? Devons-nous continuer à nous
défendre contre des offenses que
ous n’avons pas commises et faire
toujours des concessions sous le
nom de compromis.” :
Et cela vient du Toronto Daily

News, du six avril, page do rédac-
tion.
Réellement il faut avoir un cu-

lot peu ordinaire pour faire sem-
blable affirmation. quand l’histoi-
re vraic nous enseigne que les Ca-
nadiens francais ont dû lutter sains
relâche depuis la cession du Cana-
da à l’Angleterre pour faire res-
pecter les traités les plus solen-
nels; quand le gouvernement im-
périal a dû intervenir À plusieurs
reprises pour nous faire rendre
Justice. Et ces journaux préten-
(lent être sérieux ; ce sont eux qui
s'autorisent de nous traiter d’ex-
trémistes, et qui se plaignent que
Nous lie sommes pas assez couci-
liants.
Vraiment si le bon Lafontainc

vivait, il trouverait chez les enne-
mis de nos écoles bilingues l’appli-
cation vivante de sa fable du loup
et de l'agneau. l’auvre loup, com-
me il est maltraité par ec méchant
agneau!
[RSres

Qui sont les lâcheurs
Quand nous voyons l'honorable

sénateur Landry mettre au service
de la cause bilingue sa grande in-
fluence, ses beaux talents, sa tena-
ce énergie et employer, aux fins
d'en assurer le succès, des moyens
qui, pour aider puissammentcette
grande entreprise, n’en sont pas
moins nuisibles à ses intérêts par-
ticulierg, nous reconnaissons que
celui-là veut faire triompher la
cause sacrée de l’école bilingue, et
nous ie songeons pas à lui appli-
quer, pas plus qu'aux autres qui
font comme lui, l’épithète de la-
cheur: mais quand un Canadien-
français vient nous affirmer, fût-
ce cent fois et avec éloquence en-
core, qu’il veut de toute son ame
le triomphe de la cause sacrée de
l’école bilingue et que, en même
temps, nous l'entendous désap-
prouver hautement et ouverte-
ment, sans aucun souel de la disei-
pline, le choix de moyens jugés
efficaces et adoptés définitive-
ment par ceux qui ont charge de
conduire la batailie. nous le tc nous
pour un lächeur, nous l'appelons
de ce nom-là, et pous ne saurions
adruettre que celui-là ait la volonté
qu'il dit avoir. On ne veut pas la
‘fin, encere une fois. quand on ne
\veut pas les moyens propres à
l’atteindre.

L'Action Catholique.
 

groupes, et que dans la forêt hu-

     

Devant Verdun
A la prise du saillant de Malan-

court et du fort de Vaux, les jour-
naux d'Allemagne ont exprimé
leur jubilation d'une facon non
équivoque. Commeil fallait s’yat-
tendre, ils ont exagéré d’une faa
von ‘’Kolossale” l'importance de
ces quelques pas en avant, avance
qu'ils ont payée chèrement ez qui
constitue, par les pertes en hoim-
mes, une véritable défaite.
De l'avis des experts militaires

les moins susceptibles d’aveugle-
ment, les positions francaises de
Verdun sont imprenables et les pe-
tits reculs ne sont que des pièges
tendus pourfaire engager les Alle-
mands plus profondément et leur
faire guspiiler un nombre incaleu-
lable de soldats.

Nouvelle tactique

La preuve que ces pertes sont
très sensibles et que le Kronprinz
doit y prendre garde, c’est quela
tactique d'attaque a été entière-
ment changée. En dépit du peu de
résistance que montre le soldatal-
lemand quand il ne sent pas les
coudes de ses frères, il a été décidé
d'adopter la mode française pour
attaquer; c'est-à-dire. mettre de
côté l'attaque en formation serrée
pour celle de la formation dé-
ployée.

Voici comme un témoin a décrit
les dernières attaques des AHe-
mands devant Verdun:

“A 3 heures de l'après-midr
apres que le terrain cut ¢té battu
par plusieurs centaines de tonnes
de projectiles, des chasseurs à
pied, s'avancant en ligne déployée,

débouchèrent dy bois de Chauf-
four un peu au nord-ouest de
Dounumont. Les Allemands avan-
caient par petits bonds vers les
tranchées francaises situées à en-
viron 300 metres an sud du vilia-
ge, Une seconde et une troisième
ligne suivaient à égale distance,
précédant de petites colonnes dv
soutieu et d'attaque. Cette forma-
tion d'attaque a été observée à
plusieurs reprises depuis le débuu
de l'attaque allemande et est
regardé par les Irancais com-
me une preuve de l'importance des
pertes éprouvées par les Alle-
mands dans les attaques précéden-
tes en rangs serrés.”

Disons tout de suite que cette
tactique ne leur a pas réussi plus
que les autres. La défense francai-
se était prête pour celle-là comiue
pourles autres. La première ligne
s’est approchée jusqu’à 50 mètres,
puis elle fut obligée de se coucher
pour ne pas être annihilée par le
feu des tranchées françaises, Peu-
dant ce temps les T5 commencaicut
à semer la mort dans la secondc ct
la troisièmeligne d’attaque.
Après quelques efforts, les trou-

pes d'attaques décidèrent de re-
traiter: alors, le feu en enfilade
des mitrailleuses coucha sur le
champ de bataille environ 50 pour
cent des soldats qui avaient donné.

C’est là tout de même une preu-
ve que les autorités sont couvain-
eus que les attaques en rangs ser-
rés ne valent rien et que les pertes
énormes que l'armée allemande a
éprouvées ne lui permettent plus
d'agir de la même facon.

Preuves d'épuisement

Une autre preuve que l’Allema-
gne ne peut plus supporter long-
temps encore le fardeau de la guer-
re ce sontles plaintes qui commen-
vent à s'élever au sein des petits
états que la Prusse a rassemblée
sous sa férule. Comme la censure
allemande est très sévère, on ne
peut pas s'attendre à des acetisa-
tions onvertes, mais certains orga-
nes officiels et officienx sentant la
besoin de réagir contre des ru-
meurs déprimantes et voici ce que
le journal officiel de Bavière, le
‘*Bayerische Tagers Zeitung” di-
sait:

** Depuis quelque temps, les jour-
naux se livrent ouvertement, et les
particuliers confidentiellement. à
une agitation dont nous n’avons
pas suivi sans inquiétude les funes.
tes «ffets, 11 semble que beaucoup
des hahitudes regrettables dc la
vie politique. auxquelles uous
avions affaire en temps de paix.
repataissent peu à peu. La longue
durée de la guerre l'explique.
Mais les cercles conscien 4 «le leur
respousabilité sont unatimes à
peuser qu'on doit s’opp.sec par 

L'Allemagne est fatiguée. — Les Russes en Orient et en Occident.

— La situation des Etats-Unis.
 

tous !lss moyens aux progrès de
telle: menées,
‘Pour acctomplir les lourds de-

voirs aevant lesquels l’histoire l’a
pluce, notre peupie a bcsuin d’une
union parfaite. ll à besoin ue d”-
cisions énergiques et d’allégresse
intérieure. Oh, ces dispositions ne
sont que trop facilement affaibiies
par la diffusion de bruits et d’al-
lusions qui viennent ruiner cette
confiance absolue dans la direction
des destinées de l’Impire à laquel-
le les chefs responsables de notre

peuple ont un droit illimité. Nous
devons constater également avec
regret que des tentatives se sont
produites de troubler l’attache-
ment joyeux de notre population
à l’Empire, en répandant dans le
pays le bruit inquiétant que le
manque de fermeté et de décision
du pouvoir empéchera ou restrein-
Idra 1'emploi des moyens de guerre
dont nous disposons.”’

Russes victorieux

Ce qui ne contribue pas peu à
rendre cette situation plus grave
encore. c'est que les Russes ga-
gnent sans cesse du terrain sur
tous les fronts, Dans la région de
Dviusk et de Riga, en dépit de
tous les efforts, l’offensive alle-
mande n'a produit aucun résultat
appréciable. D'un autre côté, les
Russes renversent tous les obsta-
cles sur leur passage.

En Orient depuis les premières
opérations, les troupes du général
Paratof se sont divisées en deux
colonnes qui de Kazvin ont dirigé
leur marche respective vers Koum
et Hamadan. Ces deux villes pri-
ses, les Russes ont rayonné de là
dans toutes les directions et, après
une série de victoires des plus bril-
lantes, qui leur ont livré toutes les
villes du centre de la Perse, elles
viennent de clore la première éta-
pe de leur marche par la prise de
Kermanchach et de Kachan, Cer-
tes, elles ne se trouvaient pas en
face de places fortes comme a Fr-
zeroum, mais le résultat n’en est
pas moins important: Kachan ou-
vre la route d’Ispahan et Kerman-
chach celle de Bagdad, qui n’est
plus qu’à 250 kilomètres,

Après la chute d’Erzerourn,
d'aucuns ont pensé que l’armée
victorieuse s’ouvrirait une voie
jusqu’à la Mésopotamie, à travers
le massif arménien, du côté du
nord. La route de ce côté est lon-
gue et hérissée de difficultés natu-
relles, que les riguours de la saison
vicnnent augmenter. La voie natu-
relle et historique de l’invasion de
la valiée du Tigre est celle qui des-
«end du plateau iranien à travers
l’échancrure pratiquée par la Dia-
la et qui, de Hamadan, passe par
Hanikine et gagne Bagdad. Pen-
dant que le général Joudenitch
poursuivra à travers l’Arménie ou-
verte et l’Anatolie les débris de
l'armée turque défaite, c’est le gé-
néral Paratof qui viendra prendre
à revers l’armée turque de Bagdad
ct dégagera l’héroïque garnison de
Kout-el-Amara. En attendant, un
grand résultat est désormais ac-
quis: l'action turco-allemande qui
menacait 1’Orient asiatique est ué-
finitivement enrayée, la route des
Indes est fermée à toute invasiun,
dans son triple accès par l’Azez-
beldjan, le Kurdistan et le Favs.

Les Etats-Unis

Le gouvernement américain est
de plus en plus embarrassé à la
suite des nombreux torpillages de
vaisseaux marchands.

l'avertissement de l'Allemagne
«déclarant que tous les vaisseaux
marchands portant canons se-
raient coulés est mis a exécution
avec toute la précision possibic.
Afin qu’ancun de ces vaisseaux
n'échappe, les sous-marins coulent
tous les vaisseaux qu’ils voiert,
AVeC O1t Sans Canon, et sans aver-
tissement. .
De cette conduite. il est facre

de conclure que le sentiment uni
versel est blessé. Non seulement
les pays neutres protestent éner-
giquement, mais les Américains
mêmes demandent du gouverne-
ment américain de prendre des
mesures pour faire cesser cette
conduite barbare.

Voici d'ailleurs ia note que la
Chambre de Commerce américaine
de Paris adresse au gouvernement
de Washington au sujet de ces
torpillages : ; 

plutôt qu'à l’Etat anglicisateur.

cole élus par les parents voient LEURS SALAIRES CONFISQUES
depuis plusieurs mois parce qu’ils persistent à obéir aux parents

$76,000.00 au moins des impôts scolaires payés par les parents
canadiens-français SONT CONFISQUES parce que ces parents ne
veulent pas accepter le Règlement XVII.
 

 

AUTOUR DU

‘ mier ministre. — La Bibliothè
sénateur Casgrain.

La Chambre a fait une grosse
journée de vendredi au point de
vue travail pratiqne. Mais comme
à l’ordinaire tout ce travail s’est
fait en quelques minutes. La Cham-
bre a voté en effet en moins de dix
minutes près de cent millions de
piastres. Et le reste de la journée
on a fait de la routine, travail de
vendredi.
Tout d'abord on a voté cinquan-

te millions de piastres pour les dé-
penses de la guerre. Le ministre
des finances a expliqué que les ap-
nropriations votées l'an dernier
étaient épuisées et cette somme est
un cinquième de celle que le gou-
vernement demandera prochaine-
ment au parlement de voter. Per-
sonne ne fait d'objection à la pro-
position et en quelques minutes on
expédie la procédure de la préseu-
tation des résolutions, et de l’adop-
tion du bill.
Et le gouvernement encouragé

par ve succès facile demande à
huit heures la votation de $49.-
456.597.41 pour les dépenses de
l'administration; la majeure par-
tie de cette somme pour le paie-
ment des salaires des fonctionnai-
res publics, Et de nouveaula farce
se répète et la somme est vatée
sans opposition. Tout commesila
loyale opposition de sa Britanni-
que Majesté n'avait pas depuis le
commencement de la session cé-
pensé plus de la moitié du temps
de la Chambre à protester contre
les dépenses de l’administration.
O logique que d’illogismes ou com-
met en ton nom!
Lebill consacrant la taxe sur les

industries a aussi été finalement
adopté en comité plénier. L’Oppo-
sition a répété, l’après-midi du-
rant ses vicillotes et peu enthou-
- —  

‘“Au mépris de ce que la Décla-
ration de l'Indépendance appelle
‘’le respect dû aux opinions du
genre humain’’; en violation de
tout principe d’humanité, moral
et légal; malgré les réprimandes
répétées, les remontrances ct les
avertissements solennels de la part
des Etats-Unis, le gouvernement
allemand vient encore, comme un
lâche assassin, de torpiller trai-
treusement et sans avertissement

préalable, des navires de commer-
ce et des paquebots non armés, en-
voyant à la mort des vingtaincs
d’hommes, de femmes et d’enfants
sans défense.
“Au nom de l'humanité, nous

demandons que cette situation in-
tolérable cesse. Au nom de nos
citoyens assassinés et estropiés sur
‘‘l’Englishman’’ et le ‘“Sussex””,
nous protestons contre la conti-
nuation des relations diplomati-
ques avec un gouvernement dont
la soif de sang, la férocité et le mé-
pris des lois ont attiré sur lui
l’exécration de tout le monde civi-
lisé.””

Signé : ‘Chambre de commerce
américaine de Paris: ‘

““M. P. Peixotto,
Président.’

Il n’y a pas de doute que ces
protestations américaines seront
de nature à troubler un peu la
quiétude du président Wilson.

Toutes ces complications et les
protestations des pays nentres
comme la Norvège, la Suède, l’Es-
"pagne, ct la Suisse, 1a mobilisation
des Pays Bas et la déclaration de
guerre au Portugal rendent la po-
sition des Teutonsencore plus dif-
ficile. Espérons que cette union
universelle contre les Boches est
le présage d’une fin prochaine de
la domination de la ‘‘Kulture’’
prussienne en Europe. Quand il
n’y aura plus qu’en Ontariv où
cette kulture s’épanouira, il y aura
toujonrs moyen de la détraire.

Albert Néville. 

PARLEMENT:
 

La Chambre des Communes vote près de 100 millions en un tour de
main. — Le Sénat se sent blessé dans sa dignité par des attaques
qui auraient été dirigées contre lui sous les inspirations du pre-

que n’est pas assez gardée, dit le

 

(De notre correspondant Jean BERNARD)

siastes protestations et réussi à ob-
tenir d’innoffensifs amendements,
M. White a fait mine de se faire
tirer l’oreille afin de donner la ré-
plique à la Gauche, mais en der-
nier ressort on s’est entendu et le
bill n’attend plus que sa troisième
lecture pour prendre le chemin des
statuts.

Le reste de la journée durantla
: Chambre a voté des crédits au dé-
partement de l’Intérieur. A pen
près toute la soirée durantles dé-
putés des Provinces Maritimes se
sont envoyés des bouquets de leur
genre et ont parlé réserves indien-
ues. On votait des crédits au dé-
partement des affaires indiennes.

AUSENAT
Sénat, 7 avril 1916.

Le sénateur Casgrain dit que
mercredi lorsqu’il travaillait à la
bibliothèque du Parlement. qui est
la seule partie de l’édifice qui n’a-
vait pas été incendiée, il s’était
trouvé enfermé, n'ayant pas re-
marqué qu’il était plus de six heu-
res. Je marchai de côté et d’au-
tre sans rencontrer âme qui vive.
Je me suis remis à l’ouvrage et
J'ai attendu je ne sais combiende
temps lorsque j'ai entendu des pas
ct un homme est arrivé, saus insi-
gne ni uniforme pour montrer
qu'il avait droit d’être là. Je ne
savais pas si c’était un intrus, peut
être un espion allemand, qui pour-
rait faire sauter la bibliothèque ou
y mettre le feu. .Je lui demandai
qui il était et il répondit qu'il
était le gardien. Je lui demandai
s’il était tout seul pour prendre
soin de cette précieuse bibliothè-
que et il répondit oui. Je lui de-
mandai ‘‘avez-vows des armes?’?
et il répondit ‘‘aucune, j'ai mes
poings’’. Je lui dis que ¢’était une
pauvre protection, que n’importe
qui pourrait le terrasser. Il dit
dit qu'il y avait un ou deux cons-
tables au dehors. Je lui dis, cela
se peut mais après ce qui est arri-
vé ici, il devrait y avoir au moins
deux gardiens, qui devraient être
parfaitement armés. Si cet hom-
me tombait malade, ou s’il lui ar-
rivait quelque chose, un incendie
pourrait éclater là, et il n’y aurait
personne pour le combattre. Le
sénateur Casgrain dit que les fené-
tres et les portes du sous-basse-
ment devraient être grillées et
qu’il devrait y avoir au moins
deux gardiens armés en fonctions.

L'hon. M. Lougheed promet
d’attirer 1'attention des autorités
sur l’état de la bibliothèque la
nuit. _ _

LE SENAT ATTAQUE  /*

Le sénateur Cloran dit qu’il y a
quelques jours les journaux
avaient publiés une déclaration
disant que Sir Robert Borden
avait déclaré qu’il ne présenterait
pas un bill naval au Parlement
parce qu’il était certain que le Sé-
nat le tuerait commeil avait déjà
tné celui qu’il avait antérieyre-
ment présenté ; qu’il avait envoyé
des émissaires à un sénateur pour
s’assurer des chances qu’aurait un
bill naval de réussir et voilà le
rapport qu’ils lui ont fait. Le sé-
nateur Cloran dit que cette décla-
ration du Premier Ministre consti-
tuait une attaque contre les droits
et privilèges du Sénat aussi bien
que contre l’honneuret l’indépen-
dance de ses membres. Le Sénat
avait été attaqué dans le passé
mais la vieille boutique était sortie
indemne de toutes les tempêtes. Il
était surpris de voir une torpille
dirigée contre le Sénat par le dé-
funt bill naval sous le commande-
ment de l’amiral Sir R. L. Borden
Le sénateur Cloran nie gue le 86.
nat soit responsable dufait que le
Canada n’avait pas fourni une ai-
de navale. Même si le Sénat avait

(suite à la septième page.y _, 
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(consentement du président Quinn de équipe. Leur application à été retu-}

La ligue de ia Cité se luN. Hi. A. et de ia getauez do tan

composera de quatre clubs
Les magnats locaux refusent d'accorder une franchise

aux équipes du 207e bataillon et de l’Hôtel-de-Ville.!
—Les dates insuffisantes pour une ligu ede six clubs.
—- La liste des parties sera dressée à la prochaine as- ;l'eau.

Lorsque les Sénateurs appilrent que
l'assistance aux parties était si peu
élevée que les joueurs et le club prens
drafent dans l'entresiise, ils décidè-
rent de demander r>a garantie pour
défrayer les dépenses. 43

Les lotaus uli... .cient $500.

De nouveaux joueurs

Poston réfusa et l'affaire tomba à
lie seule expiication est suf-

{fisante: La saison était trop avancée,

semblée. — On attendla décision du Bureau des com-; 1e public américain verra bientôt ses
missaires. — Groupe de jeunes.

La balle au camp aura de la vogue tuire Tackaberry s° présenteront de
La ligue; nouveau au Bureau des Commis:atres

 

chez les amateurs cet été.

favoris à l'oeuvre, car les ligues de
Lalle au camp s'ouvriront bientôt et
ils n'ont pas d'yeux pour des clubs de
hockey qui n'ont pas fait bonne gure

de la Cité s'est organisée hier soir afin de recevolr une réponse défi. duus les sérles canadiennes
sur une base solide. Réunile à l'O.
A. A. C. sous la présidence de M. Mc-
Grath, elle à étudié la composition
du circuit qui prendra part aux aéries
locales et fl fut décidé que quatre
clubs se diaputeraient Ir champic=-
nat. Les clubs Sénéca, Pastime, St-
Patrick et Eastview en.reront en lice
wt tous sont bien détorminés à se clas.
senpremiers; c’est dira que la rivalité
sera grande et que l'intérêt se main-
tiendra Juaqu'à Ja fin de la saison. La
présence de tous :es délégués à l'us-
semblée assure le succès de l’entre-
prise.

Franchises rcfusées

Le 207ème Bataillon représenté par
le lieutenant Gallagher et le club de
l’hôtel-de-Ville représenté par MM.
Argué et Mulligan demandérent ad-
mission aux séries. Une discussion
s'éleva car plusieurs délégués étaient.
en faveur d'aligner six équipes dan:
la Ligue locale, d’autre part, on fit
remarquer que le circuit n’a pas +.
de jour disponibles pour onto.
une cédule de six clubs.

Le président McGrath expliqua lui-
même que les quatre clubs auraient
pelne et misère à trouver un nombre
suffisant de dates pour mener la séric
à bonne fin.

L'application pour l'usage du Pare
Lansdowne est entre les mains du
commissaire Kent et selon toute ap-
parence 11 sera nécessaire de jouer des
parties l'avant-midi les jours de cun-
80.

La Cédule

Le président McGrath et le secré- cation la semaine prochaine.
/

:lowne et quelques parties seront pro-|

 

La propriété du club, batons, pa-
tins, uniforines, sera trausportée aux
|hure aux rue Kigin et elle y pusseru

l'été dans le calme et la tranquillité.

ca travail à leur prochaine réunion.|, L© publie verra probablement 4
vendredi le 14 avril. “ous tes dété-!l'oeuvre de nouveaux joueurs l'hiver
gLés sont enthousiusmés et if u'v a Prochain, car plusieurs vétérans out
ancun doute que le plus grand sucon: ; Manifesté des signes de vieillesse et

couronnera leurs efforts. | d'incapacité.
La suspension de la Ligue Cann

dienne permettra aux amateurs de ;

mener les affaires & leur guise ct si “rank Nighbor lra à Petevawa où
la milice qui fait usage du parc Lans- lin poccupera d'affaires militaires dans
downer, n'intervient pas, le public l'iutérét du gouvernement russe; il
pourra s'altnuser quelque peu. s'enrôlera peut-être, mais il espère

jêtre i Ottawa l'hiver prochain. Art
Ross est à Montréal, mais les autres
joucurs demcurcront dans la Capita-

tive qui permettra aux clubs de re

riettre à l’oœeuvre et de dresser l’échel-
lc des parties. Les directeurs ae Ia
tigre ont intention d'entreprendre

Leur cecupation

 

Groupes intermédiaires

Il fut aussi décidé à l'assemb:fe
Wine apie de former des groures int. r-

médiaires et juniors afin d'encoura-!
ger les plus jeunes à se livrer au han
sport américain. les joûtes auront
Heu aux différents terrains de jeu de

la ville. Les séries régulières de la

Ligue seront jouées au Parce Lans-!

Sammy Ilébert cest un musicien et
un pilote de yacht-auto.

Horace Merrill fait de l'impression
chez alerrill Printing Co. Clymer
Shore et Eddie Gérard sont employés
au Service Civil. Jack Darragh tra-
vuille à l'Ottawa Dairy. Ciint Bene-

Sd dict est chez Mortimer, tandis qu’An-
Dement décidces à Hull, gus Duford est voyageur de commuer-

Des certificats seront émis lu semai- | pour la même compagnie.
ne prochaine et tous les joueurs de-
vront apposer leur signature. s'ils ont !
l'intention de faire partie du circuit: LPlocal : Coup d'oeil dans

Le président MeGrath a expliqué|
très clairement ce nouveau système| le monde du Sport
qui empêchera les joueurs de passer| ;
d'un club à l'autre. Le 207ème espè-! le club Ottawa fera application
re encore placer une équipe dans le | pour une franchise dans la National
cireuit et le Heutenant Jim McCuaig Lacrosse Union à l'assemblée qui sera
a déclaré qu'il ferait nouvelle appli- | tenue ce soir à Montréal. Bouse Hut-

iton, Ernie Butterworth, Johnny Pow.

ters, Jack Ashfield, Billy Stars, Jack

 

au pare

 

Le club Ottawa se sépare et
ne jouera pas à Boston

Le club Ottawa a annulé la série contre Wanderers à Bos-
ton. — L’Arena refusait la garantie demandée — De
nouveaux joueurs seront cn uniforme l’hiver prochain.
Frank Nighhor s’enrôlera probablement.

 

Le club de hockey Ottawa a ter- nai. la
vriné sa salson et les joueurs ont ret eouce: née
abandonné patins et bâtons; le jeu 1:05 à "4% 1-n a Clé annulé avoc te

Shea et autres uthlètes endosscront
) l'uniforme.

“se

MM. Hal DB. McGiverin, Dr J. L.
Chabot, L.. N. Bate, iimimanuel Tassé
et Sam Bilsy apporterent probable
ment leur appui moral et financier.

Les organisateurs espèrent aligner

une puissante équipe.
aH

Le trophée Plant, emblème du

éié remis au New Fdinburgh hies
soir dans les salles de la Y. M. C. À.

sen argent, sortie de chez Henry Bur-

ke el cile seru cn compétition perpé
{tuelle.

M. Flam fit la présentation et Dave
Gil reçut le trophée au nom der

vécu en tant qu'Ottawa

La série contre Wan-  
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MHe Evelena M. Riser, Dublin Shore, Lu-
nenburg, NE, éerit: “Je souffrais de gros
maux de têtes depuis deux ans. De fait, j'a-
vais mal à la tête nuit et jour. Je n'avais
presque pas d'appétit et j'avais de fréquen-
tes douleurs au dos. Après avoir pris quel-
ques boites de Nourriture du Dr Chase pour ,
les Nerfs, les maux de tête disparurent, l’ap-
pétit revint et je repris de la santé et des
forces. Jc suis très reconnaissante pour le
bien que j’ai retiré dé 1’emploi de la Nourri-
ture du Dr Chase pour les nerfs, car je suis
redevenue bien, après deux ans de souf-
france.”

La douleur semble avoir pour but
d'avertir que quelque chose ne va pas
bien dans l'organisme humain. C'est
pourquoi, quand vous avez mal à la
tête, par exemple, vous devriez fran-
chement en rechercher la cause.  

mal de tête.

Le mal de tête n’est pas une maladie en soit, mais plutôt uu symptôme. Si vous trou-
vez d’autres indices’ que le système nerveux est épuisé — si vous êtes sans repos, nerveux,
sans somuneil ct irritable — vous pouvez raisonnablement supposer que c'est la cause du

Le mal de tête vous avertit qu'en négligeant les nerfs, vous pouvez vous attendre,
tôt ou tard, à la prostration nerveuse, à l’ataxie locomotrice ou à quelque forme de paralysie.
La sagesse vous suggère l'emploi d’un traitement tel que la Nourriture du Dr Chase pour
les Nerfs pour vous cou-litner l'organisme et enlever par là la cause du mal de tête, aussi
bien que prévenir de pl:- çrands maux.

L'emploi des poudres contre le mal de tête n'est pas seulement une pratique dange-
reuse, mais le choc qu'éprouve l'organisme à employer des drogues, si puissantes et ni em-
poisonnées qu’elles arrêtent aussitôt le mal est des plus nuisibles. Le soulagement n’est que

championnat de la Cité au hockey, a|l'. Ricard

te trophée est une magnifique coupe +

disparaître.

plets et durables. Nature.

G0. canis la boîte, ches tous les marchands de remè-
des, ou d’Edmanson, Bates & Co, Ltd, Toronto.

temporaire, et, en enlevant les symptomes, on empéche la maladie qui causait le mal de_téte
et de continuer à se développer et de devenir plus sérieuse. La moraie est que. quand vous
avez des maux de tête on douleur de toute sorte, vous devez en chercher la cause ct la faire

La Nourriture du Dr Chase pour les Nerfs n'est pas destinée seulement à soulager le
mal de tête. Elle guérit en fournissant les ingrédients avec lesquels la Nature reconstitue
et revivifie les cellules épuisées des nerfs. Il faut de la patience pour ce procédé reconstitu-
ant , mais les résultats sont merveilleusement satisfaisants, parce qu’ils sont, à lu fois, com-

Si vous voulez être exempt de maux de tête, comme l'a été l'auteur de la lettre plus
hautcitée, essvez la Nourriture du Dr Chase pour les Nerfs. Travaillant comme elle le fait,
la main dans 1» main avec la Nature, elie ne peut pas plus faillir que les autres lois de la  
 

Rameurs.
see

‘Le clubs de balle au eamp de l'Hô-

bases solides et les employés ont la
confiance d'aligner une puissante

sée par la Ligue de la Cité. mais ils
ne 5e découragent pas. M le maire
Porter ent Ie prAqjid nt honoraire du
club tandis que C. E. Graham en est
te cugitaine.

see
Le comité des joueurs comprend

(itostie, M. st. Courtemanche et C. E.
Graham. L'équipe rencontrera beau-
coud de sympathie dans toute la ville.

e = #

Le Baltimore International a dé-
f (it le Boston Braves hier par un score
de ù à 4. Le shortstop, Fewster, de
Batimore a été blessé au cours de
I'exercice préliminaire. Les Braves
firent cinq erreurs.

...
Les clubs de hockey Canadien et

Portland ont joué à Clevelaud hior
soir. Les Habitants ont triomphé par
un seore de 6 à 4. Ils joucront peut-
être à Pittsburgh.

légers, à eu l'avantage sur lace
Mitchell dans un combat de 10 repri-
ses à Milwaukee hier soir.

een
Johnny O'Leary de Winnipeg,

champion poid-léger du Canada, a fait
partie nulle avee Jimmy Duffy de
Lockfort, & Buffalo, hier soir. Le com-
bat fut de dix reprises. O'Leary pe-
sait 157 1-2 et Duffy 142 1-2,

 

Meilleurs scorers dans

Sévigny, Ottawa Gus ... 2.2 22. 335
t'. Ashfled, Marchanags ... . 331
Nevins, Emerald. . .…. 51:
H. Beer, Marchands ... 508
latton, Ottawa Gas ... ... HOS

‘WW. O'Hara, Marchands . .. 30%
L. Perrin, Armée .... ... ... 303
a. Robinson, Marchamds . Bot
Dunn, Service Civil ... ... .. 30

Castonguay, Service Civil ... 499

MEILLEUR SCORE DD EQUIPE

Marchands ... . 2353

 

Le grand tournoi
de quilles de la cité

ALLEES DU SERVICE CIVIL

MARCHANDS

i". Ashfield . 101 166 214—531
tl. Beer . 195 125 185—508
‘5. Raney 147 181 160—488
i. Robinson 177 177 150—504
WwW. O'Hara . . 191 143 215—507

Totaux L821 795 922 25838

ARMEE

149 140 146—4535
W. Louttit. 110 145 192—447
L Perrin 139 191 175—5095

Wagner 131 167 143—441

W. Booth 154 167 160——4S1

Totaux . 683 810 816 2309

ALLEES OTTAWA

SERVICE. CIVIL

MeDiarmid. 181 169 147—497

 

 

Totaux . . 846 797 812 2455

THISTLE

©. Grace . 146 151 (75 — 4752

Waddell. 144 183 124—396
Marion . . 153 123 151—427
McPhersu 129 129 120—378
Rogers 14H 144 142—431

Totaux . 707 685 712 2104

OTTAWA GAS

Jowie 149 142 132—423
Sévigny 182 180 173—535

outh 133 187 123—425
Stanton . 114 124 163—401
cauton.. 170 177 161 505

Totaux 748 790 752 2290

: EMERALD

Martin 159 148 177—484
Dennison 158 145 154—457
Nevins 141 178 194—513
Neville 160 137 128—425
Pasch 179 156 156—491

Totaux . T97 764 S09 2370

EQUIPE DE CINQ HOMMES Classe B

CLASSE FINAL

Emerald 148111]
Allées du Service Civil... .. .. 4930
Marchands . Lo. . 4856
Ottawa Gas. . .: 4630

Bank Note. . . 4600
Armée .. 271
Thistles 4326

 

EN AVANT!
Surpris d’abord par la brusque

avalanche,
Nos régiments livraicnt de durs

combats,
Et retraitaient, confiants dans la

revanche
Dontle pays sonnait le branle-bas.
Puis, tout à coup, Joffre a dit:

‘“ Face aux Boches !
Défense à tous de reculer d’un

pas.’

 

\ 0. .. Gee ess sss ees

De lutter pour l'école, oh ! ne
nous lassons pas.

Et cette fois, luttons.. en puisant
dans nos poches

soe see

Grand Fuchre a la salle
Ste-Anne d’Ottawa, mardi, 25
avril 1916, à 8 heures p.m. 25 sous
le billet. Beaux prix. Pour nos
écoles. Billets en vente chez R. J.
Bastien, bijoutier, rue Dalhousie et
à la Salie Ste-Anne. -3-25-4
A,

CHEVEUX FRISES

“ Wavcurl ” frise les cheveux pour
toujours. Une bonteille suffit dans
les cas même les plus difficiles. Un
témoignage dit: ‘’ Mes cheveux devin-
rent bientôt une masse frisée.” Les
résultats sont certains.

Prix 60 sous. Réduction spéciale
ponr quelque semaines.
N’anvoyes qne 25 sous pour une

grande bouteille de 60 sous.

THE NEW VAVOURL, €»

67 Crowwell House, «. BOERNRE FIAKNOK,. 41. Mrargière. aualité,taninnrs :
Hn Ed We Til

8 Pa 222s!

ty

MM. C. Argue, W. Legault, N. B. Mac-|

Les Mosobuds sont en routs vers
«l'Ouest.

ew
Freddie Walsh, champion poids-!

le tournoi de quilles, hier,

<. Vogan 167 157 173—497
‘astonguay . . . 154 170 175—499f
\rmtro:5 195 164 1460-—459

unn. 159 137 177—503

+
|

Les excès de travail, tout aussi
bien que beaucoup d'autres excès
moins recommandables ,désorgani-
sent sans merci les constitutions les
plus robustes et mettent en déroute
les systèmes les plus solides. Quelle
que soit la cause, le résultat est tou-
jours le même et les effets sont iden-
tiques. L'affaiblissement musculal-
re,l'incapacité d'effort cérébral sont
les résultats inévitables des maux de
tête, des troubles digestifs et de I'af-
fection des rognons dont squffrent
tous les hommes surmenés. Aussitôt
qu’un homme perd sa force, qu’il dé-
périt, qu’il sent sa vigueur s’en aller,
son cerveau se vider, ses reins s'en-
dolorir, son estomac refuser de le
servir, il doit inévitablement attri-
buwer son état à l’une des trois affec-
tions que nous venons d'’énumérer et
quelquefois à toutes ces trois affec-
tions à la fois.
Plus il y à complication ou prédo-

minance de l'une ou l'autre, plus
son êtat est grave et plus aussi il est
nécessaire pour lui de prendre des
Pilules Moro qui ont l'avantage
d'être sonveruines à la fois pour les
muscles, d'estomac et les rognons
Elles peuvent donc être prises à

coup sûr parce qu’elles guérissent
souverainement les trois grands
maux qui sont les causes de l'affai-
blissement de l’homme et de la dé-
croissance de ses forces.
Pour cette raison les Pilules Moro

peuvent être prises en toute sûreté
avec la certitude d’effets salutaines
dès les premières boîtes. Leur action
est mesurée, bien que très efficace,
et il n’y a rien à craindre de les
prendre même sans ordonnance.
L'homme qui suit lo traitemeut des
Pilules Moro se trouve toujours frais
et dispose au travail comme au plai-  sir; il est robuste et fort parce que
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Craignait d’en venir à ne plus pouvoir travailler à cause do
douleurs de reins, de névralgies, de manque de force.

Iseremettoutà faitavec quelques boites de PILULESMORO.

que j'endurais presque continuelle»
ment, je souffnais aussi bien souvent

comme d'une névralgie dans les

membres. J'étais découragé parcs

que Je craignais de me voir bientôt

obligé de cesser de travailler et c'est

| cette crainte qui me décida à pren-

| dre les Pilules Moro. Ce bon remède

fit de mol un tout autre homme;

après en avoir pris durant quelques

mois, j'étais bien plus fort et moins

malade. Il me semblait que j'avais

rajeuni: l’appétit était revenu et la4 \ hs ; ,

AR \ digestion éixit excellente; enfin

‘ A Lh BA A | rien ne laissait plus à désirer. Je

UoNE i prends maintenant quelques boîtes
de Päules Moro chaque année et je

suis toujours content de leurs bons

effets.”—M. Geo. Caron, 8 Maple,
Ets == = = Ko Spencer, Mass. .

ESnd” [I CONSULTATIONS GRATUITES.
gosh : —Aux hommes malades qui désirent

M. GLO. CARON

 

sa santé est parfaite et tous les ma-
laises qui pouvaient le menacer sont
promptement évincés par cet excel-
lent remède tonique, énergique et
récupérateur.

Voici un succès qui vient d'être
porté à notre connaissance:

“Avant d’avoir employé les Pilu-

les Moro je manquais de force et ce-

la depuis des années. C'était une
sensation de lassitude qui ne me

laissait pas et même, après une nuit

de sommeil, je n'étais pas plus dis-

pos. À part de douleurs de reins

se renseigner aur leur état de santé,
le Dr Adolphe Migmault de la Compa-
gnie Médicale Moro offre gratulte-
ment ses conseils. Son bureau, au No
272 rue Saint-Denis, est ouvert tous
les jours, dimanche excepté, de 9
heures du matin à 6 heures du soir,
le samedi jusqu’à 8 heures, Les hom-
mes mralades qui ne peuvent venir
voir notre médecin sont inrités à lui
écrire.

Les Pilules Moro sont en vente
chez tous les marchands de remèdes.
Nous les envoyons aussi, par la pos-
te, au Canada et aux Etats-Unis, sur
réception du prix, 50c une boîte,
$2.50 six boîtes. Toutes les lettres
doivent être adressées : COMPAGNIE
MEDICALE MORO, 272 rue Saint-

Denis, Montréal. 
 

POUR LES ZOUAVES |

Les Zouaves Pontificaux de cette!
ville sont à organiser une magnifi-
jue série d'Euchre à leur pro-
fit. Cette série sera jouée dans les
salles paroissiales de St-Jean Bap-
tiste, le dimanche 23 avril, le mer-
éredi 26, et le dimanche 30 avril;
Les Zouaves prennent toutes les me.|
sures pour faire de cette série un
vrai succès, |

Billets en vente au couvent des |
Dominicains, ave. Empress, chez:
E, Legendre, 137 Queen-Ouest, R.!
JI. Bastien. coin Dalliousie et York
ot Lo O. Bois, 115 Notre-Dame,
Hull et chez tous les Zouaves, jno

———__l>em

se, mais c’est par le coeur qu’on
ne s’ennuie pas.

  

I

|
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C'est par l'esprit qu’on s amu|

|
|

|

 

 

Notre pain est
LE N

plus populaire
SERVICE

 

Nouveaux tissus pour robes
 

 

 

        

  
  

 

  

  

   

  

           

  

Notre étalage est complet,

l'est considérable, 11 est jm-

portant.

La Serge est en grande

demande — elle est très po-

pulaire pour la confection

d'él‘gants vétements.

Le bleu est la nuance que
tous vendons le plus, et

aussi la couleur dont
nous somes le mieux pour-
vis dans le moment.

c'est

«
Pour 81.13. — Nous avons un

immense asortunent de tissus de
saison qui feront de très jolis
costumes où robes, Pour ce prix,
et pour $1.49, nous offrons en
vente, un bon nombre des meil-
leurs tissus importés, Vous avez
le choix dans las nuances les plus
en vogue de Bleu Eté, Turquoi-
se, Citron, Satunon, Vert, Violet,

Gris, Brun, Dleu-Marine et Rose
DuBarrs.

Les commandes par Ja
mallle recoivent une atten-

spéciale.
sont

Des

adressés
tion toute

échantillons
sur demande.

  
LIMITER.

Division du Détail :

157-173, RUE ST-JOSEPH, - QUEBEC, P.Q.  
   
  

Cunningham’s
TÉLÉPHONE RIDEAU, 1858

% or GOUDRON £7
DHUILE BE

aJour De MoRU

 

 

LES DETAILS
COMPTENT

HEHERas,

Même dans l’achat d’une al-

lumette, il faut considérer
les détails. Le bois, la com-
position enflammable, la)
flamme.

LES ALLUMETTES
: D'EDDY

sont faites de pin see et d’u-
ne préparation secrètre ga-
rantie. ‘‘Chaque allumette
s'enflamme.’” On en fait,
l’expérience depuis 65 ans Tous les produits sont de

 

LA TUBERCULOSE VOUS GUETTE
Vous deviendrez consomptif si vous ne guérissez pas de suite

te rhume opiniâtre dont vous soufirez.

qu’il dégénère en une affection plus grave—prenez de suite

VIN MORIN
CRESO-PHATES ‘

 

Arrêtez le mal avant

1! guérit les maladies les plus rebelles de

la Gorge, des Bronches et des Poumons,

parce que les principes actifs qu'il contient

arrétert le développement des tubercules.

Scanes filles débiles et piles, enrichisez votre song—prenez
des PILULES CARDINALES du Dr. Ed, Morin,

50c la boite.

EN VENTE PARTOUT   
DR. ED. MORIN & CIE, Limitée, QUEBEC, Canada.

Demandez l'Almanack du Dr. Ed. Morin, Gratis sur demande.

 

 
SE

 
A CEUX QUI N'ONT PAS ENCORE FAIT LEUR

PROVISION DE

CHARBON
Nous disons, hâtez-vous, car en achetant à présent vous écono-

miserez de l'argent. et de plus vou* vous assurerez d'u nmoil-

leur service. Nous en avons cn quantité da toutes les-gros-

scurs, Cendre blanche ou Cezdre rouge. N'oubliez pas que no-
tre

O'Reilly
EyLP,

bureau est à .

38 RUE SPARKS. — Téléphones, QUEEN 860 et 861

é& Belanger, Limited
" = os 5 s ui vieWaste0piie

? = a“SENS

PS IK Pi A A A A , a "
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mandez-en de notre laitier.

 

Trempez une cuillerée de gélatine dans le
quart d'une tasse d'eau froide. Faite dis-
soudre duns de l’eau bouillante, ajoutez une
tasse de suvre et 14 tasse de jus le vitrou

que vous ferez dissoudre. Plarez au froid en
ugitant de tonps en temps. Battez ie Hane
de trois oeufs. Ajoutez Jes blanes d'oeufs

cuand la gélatine commence à dureir et met-
tez ensuite dans le moule, Mélangez les jun
nes d'oeufs, trois cuillerées de sucre, Une
pinte de duit de fa Ottawa Dairy et de es:
suce de vanille, Servez.

Pudding

à la neige

de la

Ottawa

Dairy.

 

Téléphoneté
liad?AY Queen 1188.

aVsAMiiailfonccacMI,
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POUR LA CAUSE

Les récettes de In conférence don-|tontribuer mon humble quote-part
plus forte raison quand il s'agit de

Lamarche, à la enuse des Ontariens, Je suts

sur la question bilingue. à lu salle |eontent que cette oNrence dit pu

Notre-Dame, ont rapporté à la vau- (rapporter une aussi Jolie somme et
se ontarienne $25 de plus qu'on l'a-pYe“uillez bien croire que je conser-
vait d'abord eru pourla raison querai un souvenir toujours vivant

M. I. E. Lamarehe a prié d'ajonter|dU magnifique auditoire du 12 mars
à la première recette l'offrande queterier, ; ; al
Jes Chevatiers de Colomb fui avaient! Veuillez avoir la honté de saluer

née par M, Paul-Emile

envoyée de ma part tous les anis que J ai

M. J. P. Laforest, Ingénieur, Hull le plaisir de rencontrer à cette
oceasion,Cher Monsieur, | Vern

) LAJ’ai reeu votre aimable lettre acn-
si qu'un chèque du Conseil des) "
Chevaliers de Colomb pour la som-; UN CENTENAIRE
me de $25.00. Les Dames de la ville aidées des

Je prends la liberté de vous re-} Révérendes Soeurs Grises se pré-
tourner ce chèque en vous deman-, parent, dit-on, à fêter dignement
dant de vouloir bien le verser auieette année, par Une procession pu-
Fonds de l'Association Canadiennelblique et par d'autres cérémonies le
Francaise d'Ontario aver les autres{centenaire des Oblats.
Técettes de la Conférence, J'ai ton-| Les RR. PP. Oblats ont assez
Jours refusé toute rémunération 'fait pour la ville qu'ils méritent
quelqu'elles soient pour discours bien cette marque de reconnaissan-
ou causeries de toutes sortes et à ce,

bien dévoué,

Pault-Rwile Lamarche.

 

vSe_priez COQUELUCHE1TUE
Non seulement parses cfets immédiats maispar sesnombreusescomplications.
QUE LA COQUELUCHE fuit en Canada de 8 à 10 victimes de plus par semaine

que la diphtérie, maladie, dunt le nom seul fait trembler les mères.
QU'UNE COQUELUCHE rmène souvent à l’anémie et à la tuberculose.
QU'IL existe maintenant un véritable spécifique de la COQUELUCHE le

SIROP NOVO
(à base de Suifure de Culciumdissout par un procédé scientifique tout récent)

qui soulage promptement et guérit positivement cette terrible maladie.

LE SIROP NOVO diminue le nombre des quintes, décongestionne les organes
affectés, atténue la force des symptômes, permet au malade de s'alimenter
mieux. et plus vite, et le protège cuntre les complications habituelles de cette
maladie.

LE SIROP NOVO est en vente dans toutes les pharmacies. Prix 75c,
postal ou par express sur reception de 90c. Adresser :

4 LA CIE DES PRODUITS DECARY, LIMITEE, = No 23. Carré Phillios, Montréal,

Dist ributeurs Généraux :

22] McEwen, Cameron & Wait, Limited, Montreal.
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ESTE PRINTEMPS arane

 

su faire passer pour un officier du
revenu et meuaçait de dénoncer plu-
jaleurs citoyens pour vente de bois-
(son s'il ne lui payaient pas quelque
chose. M. Nault doutant de l’offi-
\clalité de ses fonctionsle fit arrêter.

| CONTRAT
M. Fabien Soulière, 14 rue Dol-

dard, est à compléter les améliora-
‘tions à sa propriété en Y ajoutant
sun système de chauffage dernier
modèle. Les travaux ont été con-  fiés à notre bopulaire vontracteur
ven ces matières, M. LL Gendron,
|x9 rue Du Pont, Téléphone Quest
LOOT.
i

| A VENDRE
y Un pocle (Range) en bon ordre,|

| ainsi que plusieurs meubles, bon-
nes conditions. S'adresser dans,
l'avant-midi à 1 Hôtel Atbion, 71
rue Principale, Hall.

———P<>W——

L'EPICERIEDUGAS
!

|

|
: L'endroit pour les ménagères soi-

 

gneuses.
| Ceux qui prennent toutes les
précautions en ve qui concerne
leur nourriture apprendront avec
plaisir que M. Dugas vient d'ou-
vrir une nouvelle épicerie au No.
305 rue Bank,

M. Dugas n'est pas étranger
puisque pendant dix ans on lui a
confié Pépicerie de Ja maison A. E
Rea Ltée, Ses connaissances vie
rides dans l'épicerie et sa courtoi-
sie lui ont valu la faveur du pu-
blie acheteur. Avant de venir à
Ottawa M. Dugus était vérant de
l'épicerie au grand magasin Serog-
tie de Montréal, Les vingt-deux
aunées d'expérience qu'il a dans
le commerce de l'épicerie et la
marque qu'il a fait par son suceès
sont une garantie de satisfaction
meme pour les plus difficiles.
M. Dugas fera une spécialité

des épiceries de choix. 11 aécor-
demi aussi une attention spéciale
à la livraison prompte. L'épicerie
est déjà ouverte. On peut donuer
ses commandes par téléphone à
Queen 1927.

————" D-E————————

LE PROCHAIN BATONNIER
DU BARREAU DE MONTREAL!

  
| Montréal, 8, — Suivant le tour|

de rôle établi entre avocats de lan-
gue française et avocats de langue
anglaise. le Barreau de Montréal
élira cette année un Canadien-
Francais comme batonnier., Le
serutin a lien le Ter mai et déjà
l'on mentionne comme candidats
Mtres A. E, J. De Lorimier, J. L.
(Perron, député à la Législature et
| Aimé Geoffrion.

Le batonnier actuel est M. A. E.
Atwater,

———f>-{>re

L'OCCASION

Voilà le printemps arrivé c’est le
temps des réparages de toutes

sortes.

Pourquoi payer cher pour le pa-
pier à couvrir quand nous pou-
vous vous vendre le meilleur pa-
pier à toiture en caoutchouc.

1 ply rubber . . . . $1.25
2 ply rubber . . . . $1.75
3 ply rubber . . . . $2.25

Aussi nous avons en magasin le
fameux papier Certain Teed et la
peinture pourtoiture.

Le Bishopric Wall Board avee
la latte. lie Beaver
de toutes sortes.

Peintures et vernis de toutes
sortes.

Les fameux vernis teinture
JAS-PER-LAC.

Articles de cuisine de toutes sor-
tes. Articles de sport de toutes
sortes. Poêles à l'huile, ete.

prend les commandes par télépho-
ne.

LA MAISON DE PROGRES

DALPE FRERES
Alfred Dalpé. Joseph Dalpé

  
‘Ç + ETES-VOUS PRET?

Je le suis avec tout ce qu'il y a de nouveau en fait de couleurs,‘
de dessins et de modèles dont les plus habiles dessinateurs au Canada
et aux Etats-Unis font l'étalage.

Complets et paletots valant $25.00, offerts ici à

Téléphone Queen 8309.
 

    
Joard., Tole]

Une visite vous convainera, On|

Angle des rues Montcalm et James |

1
|

 

  

  

 

La Vérité au Sujet de vos
Yeux

|
|
|
|

 Si vous refusez de porter des
 

 

verres à cause d'un faux orgueil
quand vous sentez le besoin d'en
porter.

Si vous négligez vos venx,
si vous continuez de souffrir
ninsi par pure follie, foomame

certainement vous souffrirez),
vous ne pouvez raisonnablement

rompter sur de la sympathie, car
vous êtes coupable.

Si vous constatez en faire ces
conditions, nous pouvons vous
être utiles.

C. R. LAFRENIERE
Docteur Optométriste

 

 

 

 
Opticien

122 CLARENCE, OTTAWA

En haut de in Pharmarie Pay-
ment, coin Dalhovsis et Clarenee.

[7a i J PB

‘à l'age de 27 aus.

avec un peu plus de santé. et heua-

  

27Le mars dernier. est décédée, pelle continuait son oeuvre funeste,

Mlle Alive Bon-

neville, Douée de brillantes. quali-|ses coupagnes, Alice expirait dou-
tés d'esprit «t de coeur, ectte chère [coment au milieu de ses parents.
Alice, après plusieurs mois de vil- pendant que dans un appartement

légiature, l'été dernier. revenait [voisin l'on entendait, avee une
erande résignation chrétienne, né-

Au premier soir de retraite de:

 
|

Adieu, chère et tendre Alice, adieu!
Adieu les douces causeries, où tu
lnissais pénétrer jusqu’au fond de
ton Aâtue, par ton délicat langage !

Adieu les promenades d ‘autre-
fois, où u te plaisais à t’abreuver
de ce réconfortant soleil qui donne  

p ° 0 eo
i A | — CORTE Re

EDITION QUOTIDIENNE TT oo LE DROIT, SAMEDI 8 AVRIL, 1916. ‘ CTT PAGE TROIS

BieArTiHmesatwT= EN PRISON | L'amitié, dit le St--Esprit, est coup plus de gaieté et d'espérance, péter par des voix aimées : ‘Jésus, [l'espérance à celle qui doit bientôl
==| Louis Philion, de Maniwaki, a été, comme vu bon vin; elfe devient jrejeindre sa famille et ceux qu ‘elle Marie, Joseph, prenez son coeur et {partir!

BUVEZ PLUS DE LAIT envoyé en prison pour un mois sur exquise en vieillissent. (aimait. sa vie.” . Adieu, les riants projets d'ave-
une aceusation de tentative d ’ob-| ——— Mais depuis lors, la terrible ma-| Les tributs de sympathie sur tafnir ! C'en est fait, la eruelle mort

C'est la nourriture telle que la naturela fournit. ll y jtemption d argent sous de fausses ADIEU! [1adie, devant tant de courage et|tombe disent bien la large part queja dit son dernier mot. Nous ne te
a 60 voitures chargées de lait à votre disposition, Com- représentations.  L'aceusé voulait : d'énergie, ne reculait pas, toujours| 1 tenuis dans les coeurs anis \|verrons plus ! Sois assurée que le

souvenir de ton séjour ici-bas sera
éternel |! Pour les ames qui t'ai-
ment, il n’y a ni absence, ni sépa-
ration, car tous avons rendez-vous
au ciel!

Adieu, au revoir, au ciel !
Une Amie.
 
 

 

 

Déjeuners, 30c
Repas pour hommes d'af-

faires, Ae et 50e, servis de
1130 à 2,40 pan.

Thé tous les après-midis et
orchestre le sarvedi.

Service à la carte.
Quatrième Etage.

ployez une

et plus dans Ontarlo et Québec.

CIEA.E. REA,LIMITÉE
Lorsque vous magasines dans plus de deux)nrements em

carte de correspondance, cela sauve du temps.

Nous payons les frais de transport pour tout achat de veu

 

Coton gris de

36 et 40 pouces
Beau coton fin se lavant

bien, Deux largeurs, 13c

36” et 40°. Lundi

 

 

Lundi après-midi, de 3.30 à 4.30, dans les salles de thé, au quatrième étage,

Mile WATT, de New York
donnera des démonstrations sur des Modèles Vivants

DU FAMEUX CORSET “ FROLASET”
Le thé sera servi pendant cette démonstration, si on le désire, au prix régulier.

Les dames d'Ottawa sont cordialement invitées à assister à cette démonstration.  
 

Ces poéles doivent être écoulés Jundi.

nos clients recucitlent les bénéfices de ces grandes réductions.

Poêle ave un grand four-
neau, chauffé au gaz, au bois
ou au charbon. Ce poéle se
vend régulièrement à 78,60.
Prix de vente d'écoulement.

S
I

Avec grand fourneau, Se
vend régulièrement à $50.00,
Prix de vente d ‘écoulement.S

S
R

oS
x

POELE ‘‘GOOD CHEER"

FOURNEAU.

Fourneau de 20 pouces: or-
né de tuiles blanches, Bien
fini en nickel, Se vend régu-
lièrement à #57.50,

lrix de vente d'écoulement.

FOURNEAU.

Founean de 21 pouers; 0

né de tuites blanches, Se Vend
céguhèrenent à 465,50,

Prix de vente d'écoulement.

 

vertures de meubles au plus bas prix offert cetle saison,

Ces sois sont de 50 pouces de largeur.
En vente lundi, la verge, $1,65,

et ily cna une

PENSEZ-Y! Un magnifique ameublement de salle

ses sout faites de chéne solide avoe sièges recouverts de euir,

Boules de cuivre pour baguettes à rideaux, Eu vente
prix régulier, s

Boules de cuivre pour baguetes à rideaux. T4 pouve, 17440.

PaMORCEAUXwouse carteeuan» 9117.00
Buffet, cabinet à porcelaine, table et chaises, En acajou fini mat.

Coustruits solidement, Une oceasion rare 4 $117.50,

"$118.00

à moitié

AMEUBLEMENT DE SALLE A DINER EN CHENE
MASSIF. 8 morceaux, très spécial à ..

Ces meubles sont au prix coûtaut d anjour‘Wi.

Visitez notre Dépar-
tement de Soies

La soie sera en grande demande cette saison. Notre as-

sortiûment de soie est vraiment remarquahle, il comprend tous

les nouveaux modèles, tisstüs, couleurs et prix. Un assorti-

ment que vous ne vous atteudez à trouver que dans tes plus

grands magasins de soie du monde, vous le trouverez iet à notre

magasin, dans votre propre ville.

De la soie que vous payez $10.00 et £20.00 la vorce, et a 00e Ia

soie que vous pouvez acheter pour quelques ous.

Nous meptionnons ci-dessous quelques vues de nos voies à hon
war lié, €t à ces prix, vous en trouverez de tout*: des quaîit-1,

SOIE SHANTUNG, LARGEUR DE Cl: TCULZE, (We ia ver,

Nous vous en offrons 5,000 verges; ef tofie prix nea pa cha s
Remarquez la largeur de cette soie, Taunt qu’ 2 en dira.

SOIE LAVARLE, LARGEUR DE :C PCUCES, 35:

Nous vous offrons un grand choix de co: soles taal na Lug elle
vous aimerez les nouveaux patrons que nou. Avon: 85e

Lindi .. c
SCIE PAILLETTE, largeur do :3 poii21, GC.

Nous vous offions un assortiment complet de sue de d'féreutes
couleurs; nous n'en avons pas augmenté les prix.

Lumeli LL 22 44 LL 40 20 ee ee es ee el

TROIS OFFRES SPECIALES DANS LES SOIES.

Soie Mabutäi, blanche, 81.00. Soie Habutai, noire, $1.50.

Suie crépe-de-chine. largeur de 45 pouces, $1.95,

Troisième Etage.  

UN POELE A GAZ, BOIS OU A CHARBON.

$62.40
UN POELE A GAZ, BOIS CU CHARBON.

-; $40.00
AVEC

1$46.00
POELE ‘‘GSOD CHEZER'' AVEC GRAND

+Py (untrance

à diner de $ more

Le buffet est très bien fini, avee un tuiroir, de grandes armoires ét des tiroirs,

du

VENTE D’ECOULEMENT DANS LES POELES
H n'y en a que 22, ¢t les premiers acheteurs auront Ie meilleur choix. Le nom du fa-

bricant de ces poêles est suffisamment garanti pour être le meilleur que vous puissiez acheter.

Stewart de

nu charbon.
remeut à $32.00.

nee d'été,

GRAND went à $15.00,

: de vente d'écoulement.

\vee réservoir

Heau.

à #45,00,
Lux de vente d’é

POELE ‘‘WASCANA.’’
fourueau et
Se vend ré-cu de niekel.

outicrement a $28.50,
iron de vente d'écoulement.

“ee grand

Soles et Tapisseries a Meubles en Vente a $1.65
Des centaines de verges. — Ce prix est ane grande éeonqiuie pour vous.

variété de patter pone

Magnifique ameublement de salle a diner en chéne, 8 morceaux, $59.50
caux à 850.9. fn vente Inndj

Boules de cuivre mac

Crochets en cuivre solile,

Jureau en acajou verni. Grand
Leisux ciselés ….

Chiffonniers enacajou vérni, six ‘tiroirs oe

“Chiffonuiers cu acajou; 5 tiroirs, Dos bas, bienfinis $9.50

“x“wuteuils borgants#.

rocouverts de tapisseries, Une

Epicerie pour Lundi
TELEPHONE QUEEN 5040.

Téléphonez-nous et convainquez-vous que nous pouvons remplir

vos commandes à votre satisfaction.

Corn Meal Gold Dust, 14 livres pour ..
Beurre de pistache de Clark, la livre ..
Fèves en conserves, à boîtes pour .. ….
Avoine roulée, le paquet .. .
Empois de blé d° Inde, marque Lion, le paquet R .
Petites hettéraves, marque Rosebud, grandes boîtes ..

boite de 15 livre .. .
Ia livre ..

Cocon Fry,

Poivre noir,

Fouire i pâte, Cook’s Gom, paquet d'une ivrre ….
Fauee Bisto, la boite .. ….
Snuce HP, la bouteille ..
Chanietles, la douzaine .. . .
Custard Powder, 3 boites pour .
lux, 3 paquets pour ..
Savon Sunny Monday ou Fairy, 6 barres pour -

: boites pour .. ….OLY Duteh Cleanser,

3 LIVRES DE THE, $1.00.
000 livres soculement de bon thé, régulier 40c la livre. Lundi

taut qu’il y en aura. 3 livres pour ..

Programme pour lundi :au marché
des viandes

Nons venons de recavoir 2.000
livres de beurre choisi. Régulier
36c. Lundi, la livre 33€.

Grisso Je Bwift (paquets d ‘une
livre) lundi LL. .. .. .. ., 1%

Graisse  Domestique, chaudière
de 3 livres, lundi ….

Jambon à ‘éjeûner de Swift, ré-
qulier 25e (en entice ou moi-
ti“) luadi, la livre ..

ET
oT

Nous avons besoin d'espace et

PCELE D’ACIER ‘‘OWENA.’’
Fait par la Compagnie Jus.

Woodstock.
poële a un grand fourneau et
peut se chauffer au bois ou

Se vend réguliè-

l'iix de vente d'écoulement.

POELE D'ACIER ‘‘BRIGHT.’’

brûle le bois ou le «charbon.
‘a hon ypoéle pour une rési-

Fe vend réguliè-

POELE D’ACIER ‘‘GOODCHEER."’

Ne vend réguliére-

écoulement.

Votet une occasion pour vous d'acheter vos cou-

meuldes de

ù ce prix.
La table est ronde et peut s'étendre jusqu’à & pieds,

r le 1 ;rix de vente hui, 8 morceaux pour $59.50.

1: pouee,

11, pouce.

Styles Jacobiu, "William “ot Mary,
valeur maguifique

Ce

$2

$12.00
et grand

1 $38.40

1 $22.80
Sous-sol.

bandoirs où salons.

Les chai-

Luridi, 35c.

Lun:Hi, 50c.

miroir oval, avec po-“$22.00

von $19.75

1 $9.45

.. 44c

.. 20c

.. 26¢
. 22¢
.. Te

.. 16c

.. 22c
. 36e

.. 18€

Cre 66 26 44 2e 2e +. », l1C
.. 26¢
.. 25¢

- $1.00

te ea ae   Jambon fumé, Ia livre .. .. 2e

Bifteek Tamburs, la livre .. MC Il

Bifteek dans la longe, Ja li-

vre .. eee ee +. ZX

“Bifteek dans Ta ronda thovuf de

l'Ouest), la livre 18e

Paitelne de boeuf, In livre . 10C

Ctonpe de boeuf (Spécial), la Hi-

vre .. 16
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CERCLE SACRE-COEUR
A. C.J. C.

Vraiment notre groupe mar-
che de surprise en surprise. Les
conférenciers se suivent et ne se
ressemblent pas. Tous, cepen-
dant nous intéressent beaucoup.

Disons d’abord un mot du cau-
seur et de son beau travail. La
maladie retenant à la maison le
cainarade chargé de nous entrete-
‘mir sur l’organisation ouvrière
dans la province de Québec, le C.
Fred. Bruyère, secrétaire du Cer-
cle nous cause d’un voyage surles

Géographie, topo-
graphie, histoire, il nous fait as-
sister & la vie a bord, décrit en pa-
roles sobres tout ce qu’il a vu, et

Grands Laces.

  

Le président exprima, en ter-
mes émus, les regrets de tous et

lui souhaita de continuer sur cette
terre lointuine, l’oeuvre à laquel-
le H avait consacré ici ses meil-
leures heures de loisirs. Puissent
ces souhaits se réaliser pour l’a-
vantage de l’A.C.J.C. et au béné-
fice du camarade aimé et estimé
qui vient de quitter nos raugs.
Le R. P. Directeur offrit ses

souhaits au camarade Labrosse,
et résumant la soirée fit remar-
quer que ceux des membres qui
veulent profiter des avantages de
l’Association ne tardent pas à ré-
ussir non seulement dans les tra-
vaux faciles du Cercle, mais 1në-
me dans la causerie, comme ve-
nait de le faire le camarade

Voici ce coeur qui a tant aimé
les hommes.

 

BONNES RESULUTIONS
Savez-vous à qui je m'adresse,

cette semaine ? savez-vous avec qui
je viens causer Ÿ ‘Je viens faire
un brin de causette avec mes plus
jeunes amies, avec les jeunes filles,
les plus jeunes parmi celles qui
viennent, à peine, de terminer leur
retraite,

11 faut battre le fer quand 11 est
chaud, dit le proverbe, il faut done
queje m’empresse, si je ne veux pas
qu’il ait le temps de se refroidir.
Vous avez l’âme encore toute dis-
posée à recevoir le bon grain, n’est-
ce pas Ÿ

Votre retraite venait de finir,
vous en aviez eu la clôture dans
l’après-midi et je vous regardais

  

PESre

 

EDITION QUOTIDIENNE

 

 

  
chez elles leurs quatre volontés, qui
passent sur la rue, la tête haute
comme celle d’un paon et qui font
une petite colère à la moindre con-
trariété. Si la maman veut donner
un conseil à su jeune fille, cette
dernière s'élève (à la hauteur de sas
position) elle raisonne, frappe du
pied et. finalement, fuit sa tête:
‘* Je suis assez vieille pour savoir
me conduire toute seule, et, si vous
n'êtes pus contente je vais m'en
aller ailleurs.”
Mes chères amies, franchement.

Ne la trouvez-vous pas plutôt à
plaindre ? Que deviendra-t-elle
plus tard ? Ele se mariega, sans
doute, elle prendra un mari qui bon
oll mauyais, finira certainement par

OLIVIER
( “LA SAUVEGARDE” Vie

“PHENIX Feu
‘CANADA ACCIDENT”

Représentant \

Téléphone Queen 180.

Edifice de la Banque Nationale,

—

A. DION

‘

18 rue Rideau, Ottawa, Ont.   
 

 

SPE
Vin Ste-Catherine $1.00 le

lons et plus.

Un excellent vin de 5 ans

gallon.
THE NIPISSING WINE & SPIRIT CO. LTD.

CIAL
gallon. Fret payé sur 16 gal

La asad wd. 1

importé du Portugal 2 $2.00 le

“ee
Ca

Sturgeon Falls, Ont. ’
Demandez nos listes de prix. )

 

 
 

Grand Voyage à l’Exposi
Diego, Californie

Chicago, le Grand Canyon de 1'Arizona, River-Nous visiterons:

trouvez-vous qui agit ainsi a raison ŸA

tion internationale de San

DANS L'INTIMITÉ |
ONEWY

side, San Diego, Los Angeles, Pasadena, Santa Barbara, Del Monte, San-
ta Cruz, San José, San Francisco Portland Orégon, Seattle, Wash,
Victoria, Vancouver, Les Montagnes Rocheuses, l'Ouest Canadien, Win-
ripeg, Fort William, les Grands Lacs, Toronto, les Miles-Iles. ;

Départ de Montréal le lundi, 8 mai 1916. — Sous la direction per-
sonnelle de M. F. D. Baril, notre premier assistant qui accompagnera

se fatiguer du petit caractère par
trop autoritaire de sa femme el...
il y aura dispute, désaccord dans le
ménage; par son vilain caractère,
bonheur raté,

qui passiez par groupes joyeux.
Toutes vous aviez l'air content,
toutes vous paraissiez heureuses, ef
J'étais moi aussi heureuse de votre

nous communique les impressions
vives, émouvantes, pleines de poë-|
sie qui se dégagent au cours d’un.
voyage sur u0s immenses mers in-

“Tout vient i point à qui sait
attendre,” dit le proverbe. Com-
bien de jeunes devraient prendre

Bruyère. |

 

térieures. De Sarnia à Fort Wil-
liam en passant par les Iles Ma-
nitobaines, il y a pres de 600 mil-

les. ‘Le trajet est toujours inté-
ressant. Le levur Qu suleil sur tes
plaines agitées, s'étendant quel-

pour eux cette parole et deman-
der d’eux-mêmes leur adinission

dans nos cercles d’étude.
Ils sont des sanetuaires modes-

tes nù l'on forme une génération
réfléchie et éclairée. Voulez-vous

Notre Seigneur Jésus-Christ,dé-
sireux de répandre dans le monde
‘a dévotion à son Divin Coeur fit
à sa confidente, la Bienheureuse
Marguerite-Marie, douze promes-
ses en faveur de ceux qui répon-
iraient à ses désirs.

 

bonheur, lorsque, involontairement,
je me suis posé une, question:

qui profiteront des bonnes recom-
mandations, des sages avis que leur
ont donnés les prédicateurs ? Com-

“* Combien y en at-il parmi elles,|
L'autorité a été donuée à nos

père et muère par Dieu tui-mènme,
NOUS ue pouvons pas la leur entever
vu la diminuer; nous lent devons
obéissance, obéissance pleine et en-
tière; si nous voulons commander,

nos premiers groupes.
Pour plus amples renseignements, s'adresser aux

AGENCES DE VOYAGES JULES HONE
9 Boul. St-Laurent, Montréal.

Sa fhei CREA

Tèl. Main 2605-4097.

 

 

 

: (nes fois comme une série de col-| en étre?., bien y en a-t-il qui, de bonnes, de- £ . - —
‘ lines coupées de vallons plus on SECRETATRE, viendront meilleures, de tièdes de-jaftendons d'etre nous-mémes mères

;, “ofonds api : Pro.-tem. QUATRIEME PROMESSE viendront ferventes ? Posez-vous|de famille, alors seulement. nous
moins profonds; l'horizon qui done sérieusement, cette mêéme|en aurons le droit.

i . : , . à . merveilleuse agissant (out Je / les muscles atrophiés -4 ac > ; LL ; ; ; ; , «ee Toons tne ps Qué J d Tn Lo .; © ; . J 5 $ scles phiés et affaihliables. ; c’est banal, car il est Canadien- loivent réunir toutes leurs forces. pénible de penser qu’il n'y en aural Ses petites anes, Je vous CON jour et toute fa nuit qui +1 blis pourles empécher de se dé-
| La vie pour les employés du| français. Pour obtenir la victoire que Dieu peut-être pas la moitié, le quart,\seillerais de faire a ce sujet, un]} employée pour  renvorcer Los placer de nouveau.
ord a ses ennuis, mais, elle a aus-
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:  connaissancesyet.ol il a 1'inten-| mais, chantez cn rêvant. a la fusion de nos forces morales, d'en offrir une dizaine à cette in- - | oheomie "Quand vous recouvrerez vo-
tion de s’étal@ir. 0.1, |! faut sans peur travailler au x°-ltention, car Marie c’est la reine des disparaisse. a tre vigueur, votre vitalité, vo-

"lene de Notre-Seigneur Jésus-Christ, apôtres, et c'est spécialement la| L’'HOPITAL GENERAL, MANI- Deuxièmement: Etant adhé- tré énergie, vos forces—
: ! si nous voulons enfin apaiser la ©o-|yoine de France, car son pieds vir- WAKI sifs d'eux-mêmes, faits expressé- Et quand vous aurez meilleu-

4
#
7

L. CHAPUT, FILS & Cie, Limitee, Cexcemismnaires excients Montreal Pour obtenir cette paix dont le|dre votre fin dernière; si quand le rant toute la période des 24 d'avoir profité de cette occasion.
" =! ’ * pour le Canada ° monde a tant besoin pour le salut |mal se présente à votre pensée, vous] Des soumissions marquées ‘‘ Sou- heures. Hertvez ne carte postale, ouru A EE ; 0 vi sq. LE ae me is SONT Te ‘ea ; . AN p Cause aucune à - remplissez le coupon aujour-ÿ to | et surtout spirituel dejdites non à la tentation, vous per. {Missions pour Boycaux à Incendies, , [6 cause aucune meommo re4 MPOTE t et surt ut p Belai sverez de 1 a Div ] + et adressées au Président et aux mem-|f dilé, aucun malaise, aucune d'hui et par le retour du cour-. _ notre chère France, ae la > gique severez dans la grace de leu, et bres du Bureau de la Municipalité, douleur. Cependant. de mime rier vous receviez le Plapao
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¢ les exercices des classes catholiques. hison grave. en bien ! demandez Jes soumissions tevront être ac- parPAPEedEEPE pointé écrivez maintenant,
8. Law trains Inissent Ottawa, L'offrande quotidienne est essen-[pardon à Dieu immédiatement et{compagaées d'un chèque accepté, pay-}} s'expliquer en examinant l'illus-4 are pusautate à1-10p.m. tielle à notre Association. C'estlajsi possible ne vous eouchez pas sur able au Lrbsurlerdeàmunicipalité tration ef-jointe «ten  Hsant BNVONEL (KE COUPON
' © Vendredis. pratique de vie sans laquelle l'A-[votre péché. Le plutôt possible ae-|® st choque soralf ! explication suivante. Le Pla DIU HDHUE

s'empourpre de feux inconnus sur
in terre; les mouettes qui volti-
gent autour du navire; la fumée
l'autres vaisseaux qui viennent
ii notre rencontre; l'air salin qui
nous enivre et nous creuse l'uppé-
tit, voilà autant de souvenirs inou-

si ses charmes, Celui qui a fait
T2 voyages rapporte les impres-
sions les plus diverses, les plus in-
téressantes.

Ainsi on est exposé au mal de
mer... au mal de lac. remarqua
un auditeur. Avez-vous jamais as-
sisté, spectateur sans expérience,A . \ < | j > 2 Le k a ; Plapao, gratis, se .
à une course eu bateau à vapeur. | pièces de théâtre, ‘‘L’Enjoleuse’ Nousprions sans dote, mais N0-|yionnaires avec une indifférence et {n'être encore que des jeunes pour permettre eons sition absorbante
par un temps brumeux? La sirè-| entre autres? Lisons-les avce avi [tre prière manque de foi profonde| un sang-froid extraordinaires pour{filles obéissantes: notre rôle d'au- | Laurence qe SST 8 gente.
tie répète de cinq secondes en cinq
cecondes son hurlement sinistre : B NEMENTAU COROS = leur du corps ré-
s'il ya d’autres bateaux dans les

|

sentées au théâtre, et à Ottaw- Dieu règne en Maître souverain et retraite : ; | pouvoir commander, | a eu Papas SudbadCons” i haufre cette he
nièmes eaux, ils font même jeu| d'abord. nil tient dans sa main tous les| + Ce soir, si le PE c'est pas Michelle. mainiceant ou quescurrQa ; Leee
ct la rencontre... elle est stupé-| L'écrivain ne vit pas seulement [événements de l'histoire. | plus intéressant qu'iifr, ‘je vais mem jamais. SHIR. s'échappe par la
liante, même s’il n’y a pas colli-| de belle humeur et d'art, iF lui Pour reumur nos forces, il faut dormir,” Quel pédaëtisme ridi-! 45, Cessez de porter F. B- bambi petite ouverture
sion. C’est du moins 1'impression faut gagner, comme le commun (ue grace à'nos exemples et & posta! Sans doute, pour lintéres-! L’élue de la mode un bandage. L pga maraude. “OC
dit camarade Bruyère, dans un
de ses voyages.
Ce récit émaillé d’aneedotes, de

traits vécus, et de mille rensei’
fgrements, fit diversion à nos étu-
des du passé et nous a rendu à

, . vo . à 35 ’ iss 3 les caraec- : . ; . NICE , . rs, continuer à en porter ? à l'aogs ir .tous, un bon et agéable service. sollicitation des amis, il cède par- pectes n ampllissnt plus les ape nes filles n’est malheureusementpas est facilement alors, ane meilleure LuI de l'ossature du corps destinée
fois, et, comme mercredi soir à i êtes, que l'indifférence en matière{rare, on en rencontre chaqne jourDépart regretté

. . 21 7 oi A aicite © <q 0 ; . . ; =; Faites-en l'essai à mes dé-_ Plusieurs anciens ont quitté le |thèque Carnegie, devant un grou- "6t> de les plaisirs et les BMUSë- {de ce pédantisme, qui se revêtent Vt y Employé pour un double but. pens.
Cercle Sacré-Coeur, cette année, | pe intéressé aux lettres, il donne MENtS ne soient plus des excitatlonS|d'unair d'impératrice qui imposent Gouraud s 2
Nous tenons à signaler le départ
du camarade M. Labrosse.

. Membre depuis la fondation, le
camarade était un fidète, un assi-
di, aux. réunions de toutes nos
oeuvres auxquelles il donnait ses
talents sans compter. ll nous a
quittés, lundi, soit pour Pontex,
Saskatchewan, où il a déjà des

 

 
UN POETE PARMI NOUS

Vous connaissez déjà sans doute
M. Antonin E. Proulx, employé :
la bibliothèque Carnegie. Dire
qu'il est sympathique, accueillant

Mais alors...il est poëte. ..vous
entendez. Pas rimeur dépourvu,
enteté, mais poéte vrai, par le fone
de l’ame, par l'inspiration du
coeur. ll est déjà un artiste de le
plume en train de gagner ses épau-
tettes et de prendre rang parmi
nos hommes de lettres.

Il est auteur. Avez-vous lu ses

dité ces jolies choses, mais surtout
insistons afin quelles soient reprc-

des mortels, son pain quotidien.
Faisons preuve de bon goût en re-
connaissant son talent et donnons-
lui notre encouragement spontané.
M. A. E. Proulx a encore beat-

coup de belles pièces inédites, À la

salle des conférences de la bibiio-

lui-même lecture de pièces bien
pensées, fortement senties, écrites
dans une langue qu’il fait réelle-
ment plaisir d’entendre. C’est que
notre jeune artiste est déjà en pos-
session de beaucoup des secrets de
notre belle et poétique langue
française.

Bravo, faites de beaux rèves.
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vifle, 34 rue Sparks, ou
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A 
Pour Winntipeg, Calgary, Régina,
ver et len ints int éd Va°T €L les coints intermédiaires. — Trains
éclairés à L'électricité.

Raccorderaent à Treronto, Wianipeg et Vancouver.
Billets et dortoirs rés ryés au bureau de la

à la gare Centrale ou

8. J. MONTC.OMERTY,
Agent des voyagemrs pour la ville.

Je serai leur refugeassuré pen-
dant leur vie et particulièrement
4 l'heure de la mort.

LE MOT D'ORDRE

Pour gagner la victoire les alliés

 

Aésire, et la paix que nous souhai-

tons, nous devons réunir toutes nos

forces spirituelles.
Voici le temps du carème. L'E-

glise nous invite à revenir sincère-

ment à Dieu et à nous convertir.

[1 fant que nous réunissions tous
nos efforts pour rendre notre prière
puissante sur le Coeur de Jésus.

t de confiance. Nous ne sommes
pas assez intimement persuadés ‘que

liseretes exhortations, la prière vé-
“table rentre dans toutes nos fa-
nilles, que le blasphème se taise,
jue la calomnie disparaisse, que Ja
hideuse intempérance ne souille
plus les corps, que les lectures sus-

te religion fasse place à la foi éclai-

au mal.
Le mépris des lois saintes du ma-

rlage ,les scandales publics, les
moeurs déplorahles de tant de nos
chrétiens qui n'ont pas compris
l'honneur et la dignité chrétienne
st font de leur corps des vases d’im-
pureté la vénalité de tant de cons-
viences sont des obstacles terribles

lère de Dieu et nous le rendre pro-
pice.
- Voici le temps favorable, par vos
prières et votre influence, réunissez
‘es forces surnaturelles de notre
pays.—~A. CC, S.J.

CROISADE DE PRIERES

En différents endroits, on orga-
aise la prière perpétuelle. A Qué-
ee et à Montréal on a établi lc
“osaire perpétuel, pour obtenir la
paix chrétienne dans le triomphe de

‘a justice. Chers Associés de l’A-
postolat de Ja Prière, À ne sera pas
dit que nous nous laisserons sur-
passer par d autres.

héroïque et de la ehrétienté, nous
allons réunir par un grand effort
nos prières et nos bonnes oeuvres.
Que chacun offre à cette intention
tous les matins les prières et les
oeuvres de la journée. ‘

Si quelque associé s'était oublié
jusqu'ici, qu'il revienne x l‘offran-
de quotidienne et pour ne jamais
d'umettre, qu'il la fasse eotte offran.
de avant sa prière du matin; que
dans les écoles on conunence par là

postolat de la Prière n'aurait plus
sa raison «l'être,
Que nos Direeteurs locaux, nos

zélateurs et nos zélatrices insistent
sans cesse sur ce point capital.
. Daus les familles solidement
chrétiennes, où les hommes aiment er _{scope, ontrouve le temps de faire|

Rd

à vivre de la vie de famille et non |s

question, pensez-v bien et répon-
dez-moi: *“ Combien, parmi vous,

compagnes, à profiter des nombreux

semaine ? Combien ?.,, H

peut-être même le dixième,
Vous-mêénie,

dix jours 2... Ni
en avez prises...

leurâge et. leur sexo.
tendu dire, par une jéÿne fille er

   

  

très édifiantes ! Ce genre de jeu

sont réellement disposées à devenir
des 1nodèles pour vos soeurs et-vos

conseils reeus pendant toute une
est

qui me lisez, étes-
vous bien cerfaine de n'avoir pas
dejà faussé compagnie à vos bou-
nes résolutions prises il y a huit on

toutefois vous
‘ar, Ye soyez pas

étonnée, mais il y en a, j'en suis
sûre, qui ont dû écouter les anis-

J'ai même en- Jourd'hui nous apprendra cetui de

ser ,celle-là, il eût fatht lui racon-
ter une histoire, lui dire une bouf-i
fonnerie plutôt que de lui faire un
sermon, et ses bonnes résolutions’
ont düùêtre nombreuses, et surtout,

de ces demoiselles qui s'affublent

Vous ne voudriez pas, n'est-ce
pas, avoir des enfants qui se moque-
ratent de vous et de vos recominan-
dations 2 Alors, respectez vos pa-
renis et leur autorité si vous Vou-
lez plus tard étre, respectées par
vos enfants,

petit examen de conscienee, non pas
que Je vous eros aticintes dun si
grand mal, mais de evainte que
vous He soyez sur le point de Petes
ct que vous ayez la tentation de fat-
re, avant le temps, vos petites maî-
tresses de maison. Alors, faisons,
si vous Je voulez bien un petit exa-
men et prenons la résolution de

y demain car if faut savoir obéir pour 
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Une apparence
douce, raffinée,

d’un blanc-perle,

le choix des fem-
-1§ mes du monde,|

obtenue par

Pemploi de la   
  

   
 

réciter le chapelet.

tions du divin Coeur, n’oubliez pas

la Saletle, et ailleurs.
(‘hers Associés, vous

vroisade en vous curdlant dans no.
tre troisième degré, en faisant la
communion réparatrice fous
nis et meme toutes les semaines.
Vous savez bien qu'il n'y a de vé-

ritables amis du bon Dieu que ceux
qui le reçoivent souvent,

Formez-vous bien la conscience.
Ne confondez pas la tentation avec
le péché. Si vous voulez sincère-
ment rester dans l'amatié du bon
Dieu, ne pas l’offenser, ne pas per-

vous pouvez c‘ommunier sans Vous
confesser. Il en est qui se font des
montagnes et des difficultés insur-
montables et qui s’imaginent que
de rester dans l'amitié du bon Dieu
est une grosse affaire. Allons, dé-
frompez-vous. Aimer Dieu par-
dessus toute chose, c'est. facile avec
la grâce etla prière, c'est l'état nor-
mal «dn han chrétien

Si par malheur votre conscience
vous aceuse de faiblesse et de tra-

cusez-le au ministre de la Miséricor-
de et reprenez votre chemin.
Chers Associés. ne souffrons pas

qu'il ait quelquenuage entre notre
coeur et le Coeur de Jésus. afin que
notre “prière monte tout druit vers
lui, Ne sentez-vous pas que là, ré
side la joie et le vrai bonheur ici-

L. R.
de la vie du dab, du théatre et «du bas { 

la prière du soir en communet de

. Chers associés du second degré
qui avez promis d'offrir au moins
une dizaine de chapelet aux inten-

si vous récitez le chapclet en entier

ginal a foulé son sol béni, bien des
fois au siècle dernier à Lourdes, à

c«nfrerez
pleinement dans l'esprit de notre

les

Oriental Cream
Raffraichissant et guérissant la
peau. La crème liquide parfaite
pour le visage, non-graisseuse.
En usage pendant 68 ans.
Essayez-ia. .

Envoyez 10 cents psur un echantillez. !

FERD. T. HOPKINS & SOM
244 West St. Paul Street {J
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Les convaleseents ayant besoin
d’air pur et de soleil seront les bien-
venus avec les beaux jours du priu-
temps et de la belle saison.

efforcerons de donner satisfaction
à ceux qui voudront bien nous fa-
voriser de leur encouragement.
Pour informations et conditions,

veuillez vous adresser à Sr St-Ba-
sile, supérieure. Hôpital Maniwa-
ki. 287-10-4

 

SOUMISSIONS POUR BOYAUX A
INCENDIES

seront reques par le soussigné jusqu'à
midi le onzième jour d'avril 1916.
pour 4,000 pieds de boyaux de 2 1-2
pouces, cottes doubles, doublées de
caoutchouc, finis avec mailles (Ft
Higbee),  faiies d'après le modèle
d'Otiawa, et garantis pour une pres-
sion de 400 livres. (Ws hoyaux de-
vront être garantis contre les manu-
factures défectuenses, on la rouille
bour une période de trois ans.
Un échantillon de deux pisds de

boyaux ainsi qu'un échantillon de
mailles devront accompagner la sou-
mission.

de la soumission, lequel chèque sera
confisqi é au cas ol celui dont la sou-"
mission sera acceptée, ne se confor-
merait »ag aux conditions du contrat.
Toute autre Information sera donnéu
par le Chef des Pompiers.

Le Hurcan ne sengage pas à ac-
cepter la plus bas ni aucune des sou-
missions.

NORMAN H. H. LETT,
Greffier Municipal.

Comme par le passé, nous nous

  Hotel de Ville, Ottawa, Ont.
§ Avril 1916. Wg

 

Gratis aux Hernieux
5,000 MALADES ESSA

Pas n'est Besoin de Pc

par l'inventeur d'une méthod-

muscles relichés, supprimant

les bandages qui font soutteir,
et la nécessité de subir de dun-
gereuses opérations.

Rien à payer.

A 5,060 qui écri-

ront, M. Stuart

enverra une quan

tité suffisante de

d'en faire un es-
sai complet.

Vous ne payez

  

Oui, arrêtez, Vous savez, par

votre propre expérience, Que ce
n’est qu’un pis aller, un faux

soutien de l’affaissement de la
paroi et qu'il mine votre santé

parce qu'il tend à retarder la
circulation du sang. Pourquoi

que vous pouvez éprouver maine
tenant, gratis.

Premièrement: Le but prin-
cipal et le plus important des
Plapilao-Pads c'est de gurder
constamment appliquée sur les
muscles relächés la médication
appelée Plapao, qui est contrac-

tive de sa nature et prise avec
les ingrédients dans la masse
médiramentée, elle a pour ob-
jet d'augmenter la circulation

du sang, revivifiant ainsi les
muscles et leur élasticité. Alors,

ment pour empêcher le tampon
de glisser, ils se sont révélés un
important accessoire pour rete-
nir 1a rupture qui ne peut l'être
par un bandage.

Des centaines de gens, jeunes
ct vieux. sont. allés devant un
officier qualifié pour faire pré-
ter serment et ont juré que les
Plapuo-Pads ont guéri leurs her-
Dis -quelques-uns dans des

cas des plus graves et durant

depuis longtemps.

Une action continue jour ct nuit

Une caractéristique remarqua-
We du traitement Plapao-Pad
est le temps comparativement
court qu'il prend nour effectuer

des résultats.
—-Voili pourquoi l'action en

est continue- nuit et jour, du-

te en minute, alors que vous va-
ques à vos  vecupations quoti-
diennes--même - durant votre
sommeil, ce merveilleux remède
fait pénétrer invisiblement dans
les muscles abdominaux une
nouvelle vie et vigucur dont ces
derniers ont besoin pour remplir
fldelement leurs fonctions de
maintenir Jes intestins en posis
tion, sans le support artificiel
d'un bandaze herniaire ou d un
appireil quelconque.

Explication du Plapao-dad

pao-Pad est fait d'un tissu flex-
Me solide * 1," dessiné pour se
prêter aux mouvements du
corps et pour porter avec un
confort parfait. 8a surface in-
térieure est alhérante (sembla-
ble mais cependant tont à fait
différente d'‘vn emplâtre col-
lant) et cela pour empêcher le
tampon “RB de glisser et de

Cette offre généreuse est faite | |

  

  

   
  -TÉRIEURE EST FAITE

ADHESIVE DOUR
MAINTENIR LE
PLAPROPADFER.

IENT PLAPAO GRATIS
nier un Bandage Inutile

“Aest l'extrémité élargie
du Plapao-Pad qui se place sur

*B” est le Tampon bien en
forme qu'on aplique de telle
sorte qu’il obstrue l’orifice her-
niaire et tend à prévenir lé-

chappementg des
À, entraîttes de l’ab-

domen. Dans le
à Tampon se trouve

un réservoir où
v “l’on met une mer-

. { veilleuse compo-

  
  

   

> GLISS ANTNu
RONDEETC

\ Fi, Dès que la cha-

et étant absorbée par les pores

de la peau, elle renforcit les
muscles affaiblis et amène Ia
fermeture de l’orifice.

“FF” est la longue extrémité
de Plapno-Pad qu'on colle sur
los de la hanche—une partie

a donner au Plapao-Pad la so-
lidité et le support nécessaires.

N'envoyez pas d'argent. Je
Veux Vous prouver à mes pros
pres dépens que vous pouvez
être guéri de votre hernie.
Quand les muscles affaiblis re-

prendront leur force et leur élas-
ticité—-

Quand les désagréables, dou-

loureuses € dangereuses impul-
sinns disparaîtront—

Et quand l'horrible sensation
d'abattement sera bannie à ja-

re apparénce et que vous vous

sentirez miienx sous tous rap-

ports et que vos amis remar-
queront cette amélioration—

Alors vous saurez que votre
hernie est guérie et. vous me re-
mercierez sincèrement de vous
avoir si fortement engagé, main-
tenant, À accepter cette mer-
merveilleuse offre d'essai gra-
tuit.

Faites venir aujourd'hui 1'é-
chaniillon d'essai gratuit.
l'aites-en un essai personnel.

N'envoyez pas d'argent, car le
Plapao d'essai gratuit ne vous
voûte rien, cependant il peut
produire chez vous une amélio-
ration de santé plus précieuse
que l'or fin. Aeceptoz cet * es
sai * gratuit aujourd'hui, et tou-
te votre vie vous vous féliciterez

d'essai gratuit en même temps
qu'un livre de 48 pages de M.
Stuart sur la hernie: ce livre
renferme tous les détails con-
cernant Ja méthode qui a gagné
un diplôme et une médaille d'or
à Rome, ainsi qu'un diplôme et
I Grand Prix de Paris, laquelle
devrait être connue de tous ceux
qui souffrent de cette terrible
afflietion.

5,000 elcteurs peuvent obte-
Nir ce traitement gratuit. Il est
certain que la réponre sera énor-
me. Pour ne pas être d

 
 

AUX PLAPAO LABORA.
TORIES INC.

Block 2021, St-Louis, Mo.
Pour PI ‘essai -

tuit et Livue Ia hevnie.
Nom... .
Adresse | cer een
Io retour da courrier vous
apportera le Plapao d's

.. ......

Cara   changer de place.    xai gratuit. . J|
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EDITION QUOTIDIENNE

MANIFESTATION DE LA SOLIDA-
RITE CANADIENNE-FRANÇAISEiv:xvsiis

Discours de Mademoiselle Daveluy
-  

Madame la présidente,
Mesdames, Messieurs,

regretter l'absence, à votre agsem- Jean-Baptiste, Avec, comme prési-|à
blée patriotique de Madame Gérin- dente d'houneur MadameLandry. . sciabl ;
Lajoie. Les paroles de la prési-|Elle représente partout avee tant [cond ct Inappréelable enseigne
dente de la Fédération féminine de dignité et de distinetion, l’élé- 1

A cette |l’exemple de tels actes,Saint-Jean-Baptiste de Montréal, ment féminin ontarien.
vous auraient mieux que les paro- assemblée convoquée par Madame
les de sa modeste remplaçante,--‘Huguenin,—l'nitiatrice du mouve-
réconfortées et soutenues, dans vo-|meut,—les Montréalaises ont ma-

ll tre admirable campagne de résis- {nifesté, par un vote unanime et
tance, pour les droits du francais. enthousiaste, route leur syupa-
En s’inspirant comme toujours de lthie et leur admiration, pour les
son dévouement pour nos causes |franco-ontariennes éprouvées, mais
nationales Madame Gérin-Lajoie |Vaillantes quand mème!
aurait eu sans peine, des mots en-| Tour à tour, des orateurs,-—des
traînants, décisifs qui maintien- femmes seulement ce jour-la,—ont

nent au poste quoi'qu’il en coûte! [loué votre patriotisme intense, te-
ÿ Elle aurait eu surtout, en face de ,nace, ingénieux.
vos tristesses, et de votre indigua-| Ce sont ces éloges que nous ve-
tion bien justifiée, des mots con- HONs redire aujourd'hui, à lu de-
solateurs, des mots uérisseurs |Mmande de Madame Landry, pro-
l’amertume, des mots de confian-jfondément reconnaissante de no-
ce et de victoire,... de cette vie- (tre sympathie. Puisseut ces éloges

, appris,—une grande assemblée se .
«tenait à Montréal, sous les auspi-'de leur traitement.

Permettez-moi, en débutant, de ces de la Fédération Nationale st-|tes vaillantes, qui sauront donner

Un auditoire de franco-outarien-

toire qui fut promise un jour, sux [par le seul mérite- quant aux
99 persévérants jusqu’à la fin. mens, de leur sincérité: mettre1

de la douceur dans vos coeury, et
nes, ai-je Yesoin de vous dire, com-leonserver à vos esprits, le méne-
bien celà me sewble émouvant à vigoureux élan de résistance,

donné, le 1 l’heure aetuelle! Dans !a provinet Lorsqu'il ane fut
de Québec, vous apparaissez an- [mars dernier, d'élever la voix.
jourd'hui, Mesdames, aurdolées apres tant de voix autorisées, pour
par la perséeution. Votre eudu- | proclamer votre valeur, j'ai voulu
rapee, volie intrépidité dus. laytout d'abord, Mesdames, exalter
défense de vos droite, soulèvent Votre énergie, votre indomptable
partout l’euthousiasme, Le nom CHergie, Cette qualité m'a tou
d’héroïues que vous méritrz, vole !jours semblé Pune des qualités
de bouche en bouche. Nous avotis foncières de notre race, C'est la
la conviction qu'il s'écrit en- ce! qualité des unes destiné-s à la
moment, par le fait de votre parti-[lutte. Ph! n’avons-nous pas tou-
cipation, à la lutte pour l'école bi- ‘Jours lutté, francais et francaises
lingue, une page’ d'histoire non- (P1 Canada, sur le sol d'Amérique!
velle, une page touchante et glo-! latter pour implanter d'abord la
rieuse, tout à l'honneur des fem-|belle et haute civilisation francai-
mes de notre race, se. Lutter avee tes Louis Hobrt
A mon émotion de me trouver [et les Marie Rollet, nos premiers

au milieu de vous, s'ajoute une |‘@Ulous: avec nos fondateurs, teis
confusion toute particulière, Lalles Champlain, les Maisonneuve,
confusion des personnes heureuses, |les Jeanne Mance et ses trois hos-
en face des personnes qui ne le ;pitaiières de la flèche? N'avons-
sont plus. Nous connaissons trop hous pas lutté, plus doulourcuse-
votre lourde épreuve nationale, ment encore. apres la conquête,
pour ne pas ressentir, nous les fone | pour conserver dans nos foyers
mes du Québre heureux et toté- t français, le dépôt sacré du génie
rant, un peu de sène en votre pré- latin, nous les seuls dépositaires

sence. Vous savez,
quelle paix, quelle hberté, quelle|
harmonie règnent chez nous! La
minorité anglo-canadienne y vit
respectée dans tous ses droits, Nos
grohpes de nationalités diverses y
fraternisent pans effort. © Fit cette.
existence paisible, faite de con-
cession réciproques, — soyez-eit,
fières, — c’est à ceux de votre race |
qu’on le doit, à nous Canadiens!
français, qui formons dans la pro-;
vince de Québec, la majorité tou-|
te-puissante. Nous sommes ainsi
faits, je suppose, nous nous sen-
tons plus heureux, lorsque nous
avons d’abord procuré, dans la
mesure du possible, un peu de bon
heur à ceux qui l’attendent de
nous! Ce bonheur, de donner du
bonheur, est d’essence plus déli-

cate, vous en conviendrez avee
moi, que celui que on se erée,—
tout naturellement—pour soi-mê-
me!

Pardonnez-moi, Mesdames cette
fierté toute provinciale; pardon-
nez-moi mon attitude confiante et
optimiste, avee vous dont la persé-
cution assombrit le front, voile les
yeux, meurtrit le coeur.
111000.

 

 

Mesdames, | on Amérique?
Et de retrouver chez vous, Mes-

\ames, à l'heure sombre de la per-
séeution, cette force admirable de
résistance de nos aïteux, me fut
june Joie .un réconfort, et comme
un présage de salut.

, €

J'ai dene, noblva franco-onta-
ricnnes, chanié voire énergie,

Celle de vos femmes du monde.
qui s’enièvent à la douceur ct au
bien-être de leur foyer pour su
porter Au secours de leurs soeurs
plus éprouvées. Leur courage ne
va-t-il pas, jusqu'à vainerela timi-
dité naturelle de leur sexe, pour
laisser parler leur coeur vn des dis-
cours,—ainsi que le disait fine-
‘ment Madame Huguenin, dans en
article de la Bonne Parole—‘en
«es discours qui n'en voulaient pas
être!”

J'ai dit l'énergie de vos mères
de familie, qui non-seulement se
constituent les gardiennes des
berceanx, mais veillent jalouse-
ment sur ce second herceau de la
jeunesse ; l'école. Elles ont un dou-
ble poste, en ce moment ces mères,
elles s’y maintiennent au mépris,
de toutes les fatigues, Leur abné-
gation est à la hauteur de leur

Bl

TTYI

J'ai dit enfin l'énergie de vos

fnstitutrices. Leur fermeté en face
de la persécution est admirable.

Cette perséeu-

caractère pénible, angoissant? I
‘s’agit de leur gagne-paiu. Elles
n'hésitent pas. Avec indignation,
telles repoussent le pacte, violateur
de leurs droits nationaux, qu’il
leur fallait siguer pour l’obtention

Honneur à

à jvurs petits compatriotes, une
‘fois la tourmente passée, un fé-

lment,  puisqu’il s’appuira sur

Votre énergie s'affirme avee hé-
roïsme, Mesdames, parce qu’elle
est soutenue par de nobles senti-
ments traditionnels, Vous avez
Leomme nos plus lointaines aïeules.
le sens profondément chrétien de
la vie, le souci de la valeur éduca-
trice, le respect, l'amour, la fidé
Hité inébranlable à vos origines |
francaise. Sa plus haute expres-
sion n'est-elle pas, ce doux parler
de France pour lequel vous luttez!
Oui, nos femmes de jadis eurent

l'ame vatholique et l'intelligence
francaise! Cela donna, par le fait
meme, une haute valeur à leur
mission d'éditation. Ce sont elles.
ces mères qui faconnèrent l'âme
le nos putriotes, evtte ame si

prompte à s'élever contre l'injus-
tire et le droit entraygé. Ce sont
elles, ces mères, qui formèrent à

leur nuage, d'autres mères non
reins aduairables, perpétuant ain
si à travers la race, le mème idea

religieux et national. Leur atta-
chement à leur foi et à leur lan
Tul inviolable! Fuinatent oles (fe
anglicicsimes nos ateules? Je ue L
crois pas. Leur tanguge un pet
vieillot faisait sourire parfois,
mais il avait souvent toute l’'exau
titude et la saveur de la langue d
Macherbe et de Molière.

Jeo termine, Mesdames, en em
portant dans mon esprit, le souve-
pir ineffaçahble de votre patrioti
que démonstration, J'en ferai 1
récit i vos soeurs de Montréal, qe
votre lutie magnifique pour I:
vonservation de la langue francai-
ve émeut et remplit de fierté. Elles
cn suivent avec anxiété toutes les
péripéties, Votre peine est deve

pjuue leur peine,
{Mais en face de cette résistance
inébranlable, héroïque, elles relè
veropt la tête, reprises d'espoir
Car vous vaincrez, Mesdames.Vous
Vailncrez parce que ni injustice,
ni la tyrannie ne sont semeuse
d'ordre et d'harmonie nationales!
Ces conditions d'existence ne sont-
elles pas essentielles en un pays os
deux races gardent les même.
droits et les mêmes privilèges?
Et nous rapproche vous, ar

Jour du triomphe, les armes dv
Québre de celles de l'Ontario.
Nous tresserons avec les feuilles
de l'arbre national—dont elles se
composent toutes deux—la cou
ronne de la victoire. Ce double
tricmuat, sur nos blasons respee-
tifs, de nos élégantes feuilles d'éra-
ble, seraient-elles un symbole? Le
symbole de nos triples droits natio-
naux les plus chers: nos institu--
tions, notre langue, nos lois.

  

EPHEMERIDES

Le 9 avril 1915, le Rév. Père
Rhéaume est noumé recteur de
l'Université d’Ottawa.
Le 10 avril 1915, le nouveau

lieutenant-gouverneur de la pro-
vince de Québee, M. Leblanc, fait
disparaître la chapelle à Spencer
Wood.

| Le 12 avril 1915, le sénateur
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[ABEAUTÉest simplementle reflet
de la santé physique.

est capable de conserver au teint l’éclat radieux de la
jeunesse et de la fraîcheur; aux yeux et à tout le visage,
l'expression accomplie qui nous charmeet nousattire.

Les visages fanés, desséchés,
quentbien les ravages causés par la faiblesse, l’anémie, la neurasthénie, résultats

d’une nutrition vicieuse et de la pauvreté du sang.

Si votre visage commence à porter les traces de la débilité, n’essayez pas,

surtout, des artifices factices pour cacher les marques de vus malaises, mais

prenez, tousles jours, avant chaque repas, un verre à vin de

>-MICHEL
’ 4e ee .

Rak et tous ces malaises, qui nuisent à votre beauté, disparaitront,
Up votre sang redeviendra riche en globules rouges et en fer.

Le Vin St-Michel est un vin délicieux et le meilleur des
toniques reconstituants. Il donne la vigueur aux forces épuisées,

2200 las
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   y Journit aux nerfs ébranlés un pouvoir de résistance continu,——
Il soulage, suralimente, fortifie et reconstitue.

Le VIN ST-MICHEL se prend à la dose d’un,verre à vin
avant les repas et chaque fois que le besoin s’en fait sentir.

3 _BOIVIN, WILSON & CIE, LIMITÉE, (seus agents). 465, RUE ST-PAUL 0. MONTREAL
EASTERN DRUG CO, BOSTON, MASS., Agents puur les Etats-Unis.
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Landry, président du Sénat, quit-
te son siège sar une question de
patronage. Gabriel Hannotaux
rend visite an Pape.

Le 15 avril 1915, le sénateur
Landry est choisi président de
l’Association d'Education d’On-
tario en remplacement de M. A.
T. Charron.

Le 14 avril 1914, les élèves ir-
landais de l'Université d’Ottawa
se mettent en grève pour protes-
ter contre le départ du Rév. Père
Fallon, et manifestent par les rues
de la ville. Ils insultent 1’arche-
véque d’Ottawa.

Le 15 avril 1914, une grande
délégation de plus de 1,000 per-
sonnes se rend à Ottawa deman- der la construction du canal de
 
 

Le 4 mars dernier,—on vous l’a énergie.

pp gn ity
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‘° d'el seize ans, je me porte ble
mele j'el tongtemps été faible, ché-
tive, avec des maux de téte, des ver.jouU des exercices tro

1
Uges, des palpitations de coeur et wa oatTajee Lg ve

monque d’appétit. Le song me mon-

tait tout à coup à la téte et j'étais
alers prise de seignemeat de nez que
l’on ne pouvait plus arrêter, j'étais

nerveuse qu'un rien me aurprenait

éta:t le catse de chagrins incoatrôte-
bles. Me mère croyait que je ne pour.
rois vivre bien des années, et après

m'avoir soignée du mieux qu'elle le

pouvait, elip

 

leurs ‘enfants,
tion de ne pas exposer

main et la femme de l'avenir.

Rouges. Le réeuitet dépasse ses es- jeune fille preudre mauvais teint, pâlir
pérences ; tout de suite mon état
changes et ma sonté devint bonne

pou de tompe.s Mile R. Duleng, 10,

700doinca,Jeliotte, Que.
3

 8
iaitdes étules à

cd

2 « 4Rumy

Cemtnin prend position olripe
et e système acquiert son équilibre et|__Comme le a ; .

son harmonie. C'est ie moment où pren-ltions du DrSimard sont tout à fait guérit tous les jours un grand nom
nent racine ces terribles malaises quilgratuites et se
désolent les jennes femmes : anémie, i

les couleurs, irrégularités, lesquelles
se traduisent plus tard par des maladies|au No 274 rue Saint-Denis.
plus graves et trop souventfatale

prendre comme la consomption et le 0 ma
me fn des Puies Ce qu'il faut aussitôt que l'on voit ane

=

et maladives.

Avec une bonne santé la jeune fille peut considérer la vie

sans crainte. Et toutes les mères qui le savent
ont-elles assez le souci de l’avenir

de leurs fillettes ?

Les parents, qui veillent à la santé detions féminines en Europe, auprès des|re de la CIE CHIMIQUE FRANCO-
oivent faire bien atten-|Dra DeVos et Capelle. Il prendra la| AMERICAINE et un

1& jeunes filles|jeune malade sous ses soins, lui pres-| contrôle.
n, [qui sont au moment de leur formation à crira ce merveilleux remède tonique et/nombreuse clientèle à refuser toute

’, des travaux trop fatigants et aussi de|stimulant qu’on appelle les Pilules Rou-| SUBSTITUTION.
ne pas leur permettre des amusements|ges, connues depuis des annéeset pré-

sévères ui des parées spécialement
es, De la façon|sans alcool et sans opium, Sous l'influ-

eune fille traversera cette pé-jeuce de ce remède souverain, la jeune
riode de formation dépend sa santé fu-[fille reprendra des couleurs, de la viva-
ture, car elle doit être la mère de de-|cité et de la force, et

r les femmes,

a triompha.

passé, les consulta-

donnent tous les
ours, excepté le dimanche,
eures du matin à 8 heures du soir,

bles sont en vente chez tous les mar-  
Ç

L’AVENIR.,-
La guérison de Mesdemoiselles Benoit et Dulong sont un

exemple de ce que peuventfaire les PILULES ROUGES

chez les jeunesfilles faibles, chétives

mandez les Pilules Rouges, n'accep-
tez jamais un autre produit que l’on
vous recommanderait comme étant
aussi bon.
QUEMENT. Défiezvous aussi des

jement la période de formation qui vous NeSontfansVoy ‘dea©deportesen
* i t déli- uvantait, mais qui devient pour elleaneGeCeot icined'aveois Porte. Rappelez-vous que les PILU-

y JITES LES ROUGES sont las grande SPE-
CONSULTATIONS GRATU “[CIALITE pour la femme. celle qui

bre de personnes, ET QUI VOUS
de 9) GUERIRA AUSSI.

dans votre localité les véritables
AVIS IMPORTANT.— Les FWules/PILULES ROUGES pour Femmes

Rouges pour Femmes Pâles et Fai-|Pâles et Faible, ECRIVEZ-NOUS,
; nous

se plaindre de maux d’estvmac, de fai.|chapds de remèdes au prix de 50e FRANCO.
blesse des reins, de maux de dow, c'est he boite, ont pe boîtes or $2.50:

en|de consulter i ia: tlemédecin|eWes ne sont jamais vendues autre-| ,apécilicedelaCompagaie Chimique| ment qu'en boltes contenant 50 pi-| COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO. [boites me remettent complètement.
ranco-Américane, le Dr Simard qui a/lulcs, jamais au 100; elles portent A] AMERICAINE (LIMITEE), 274 rue Mile Délie Benoit, Nerth Grosvener-.

pprofondies des afies-iun bout de chaque boîte la siguatu-ISaist-Denis,Montréal,
A000:

numéro de
Nous engageons notre

vous les  

la Baie Georgienne.

Le 12 avril 1913, attentat à Ma-
drid contre la vie du roi d'Espa-
gne.
Le 15 avril 1913, 500,000 ou-

vriers belges se mettent en grève.

Le 9 avril 19123, contrat de réei-
procité signé entre le Canada et
les Antilles anglaises.

Le 11 avril 1912, le premier mi-
nistre Asquith présente aux Com-
munes le bill du Home Rule pour
l'Irlande.

Le 14 avril 1912, naufrage du
Titanic, au large du cap Race;
1,600 vietinies. 

 

“Depuis de longs mois je ne me

portals pes biens j"étals découragée
quend je commerçais un ouvrage

Lorsque vous de-| parce que Je merscatais déjà accablée
et que je n'avats.pus de force. J'avais
toujours des douieurs dans le des et

“tp pr Pestemac, des éteurdisscmcuts, pen

REFUSEZ CATEGORI. d’appétit et d'autres symptômes plus
graves, plus inquiétants qui se men-

trent surtout chez la jeune fille ané.

mique et de la disparition desquels

dépend ls santé future. J'ai employé
les Pileles Rouges qui m'ent fuit de

bien Immédiatement; mes forces se
sent augmentées et tous mes ma-

laises sont disparus. Après quelqueSi vous ne pouvez vous procurer temps j'avais cograissé d'une façon

surprenante et je me sentais en ne

peut mieux. Maintenant, les Pilules

ferons parvenir |Kouges sont le remède dont je me
sers quand mes forces diminuent et

Adressez toute correspondanse:|que ls fatigue persiste ; quelques

le, Cena,

“Le 9 avril 1754, mort de Wolf,
philosophe allemand ; c'est Ini qui
a donné une philosophie nationa-
le à l’Allemagne.

— mi

Le 10 avril 1693, création par

Louis XIV de l’ordre royal et

militaire de Saint-Louis.

Je 11 avril 1512, découverte de
la Floride par Ponce de Léon.
Le 11 avril 1814, première abdi-

cation de Napoléon.

Le 12 avril 1204, prise de Cons-
tantinople par les croisés.
Le 12 avril 1704, mort de Dos-

suet.

Le 12 avril 1782, combat naval
entre l'amiral français de Grasse
et l'amiral anglais Rodney, guer-
re de l'indépendance américaine.)
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On Fatt]Renaltré_
LES GHEVEUX-
UN VRAI ET EFFICACE REMEDE SCIENTI- -
FIQUE POUR LES CHEVEUX GRATIS |
POUR HOMMES ET - FEMMES,

Legchaveux vuus Luibents

Grisonnent-ils 4 préneutunés

BontHlsgromlers ou embrow

Aves vous des peliicules sur
votre tèto à Cotle dernière
vous di iun17re-t-cllo }

Etes vous di jà chauve, ou
êtes vous en de le
devenir f

Quel quesoltvotrecasn'hés
ites mais agiuses Hue
Mmiédiutomient pour en a-
rêteriensymptomes De
randez eur :echamphnotre

fives illustré on prvi
(Avantiolralieuient françaises =

| “LA VERITE AU SUJET DES CBEVEUX
’ L Gus un spécialisteOUropéen)

tontenant les chapitres sul-/ .
vanté: Les merveilles
cheveux.—Structure duche-
veu etde l'epidorue carie
ire —Causes de ch
scheveux et delacalvitie

Comment obtenir et coniere
ver une chevelure belle et
snine.—Le spécifiquequi fais
renaître lesShevens en
remaines Cheveux gris
1a barba—Aticitations de
clients silinfLime

TRAITEMENT GRATIS,
Tasers Nous vous persua.

der à nos frais que wl ©
rrAciique CALVACURA ar-
rieOeEE _-
etruit les pellicules, g .

ia démangeninon eb Lait re. A 18 troliciue sunaine
baître les cheveux,

   

   

Aussitôt que nous recev-
TONSVOL® num Bt votre ale

{ rewseaveo 10 contsenargers
ou timbres posteRend les
frais d'expédition de dis
tribution nous vous enver-
rons le traitement de CAL-'
. RA W. 1 de la eur,
de $1.00 et Je livret susdg ©
paol Vérité an Sujet @ ;

cveux, ts

mére voresJoFakinclus envoyez |
aujourd’hui à L'Union»

ratory, :
142 L Mutual St,

oronto, Canada

SNTRAITEMENT DELA
; ‘ nl URD'UND lie i
A la cinquième semaine, Union Laboratory,

142 L Mutual St., Toronto, Canada.
"inclus je vous remets 10 cents pourfrais de poste -
et de distribution, Ayez ls complaisance de m’
pésicr tout de suite vutre CALVACURA N.1 de
valeur de $L00 et lv livret “LA VERITE AU 8U
DLS CHEVEUX.” (Joiguescu coupon À votre lettres

    

  

REGLEMENTS-DEBENTURES ;al

*) 

AVIS est paf 1a présetiie dunhé us
ces règlements ont été adoptés par le
Conseil de la Corporation de la Cité
J'Ottawa, 1: vingtieme jour du mois

de mars 1916 et que ces règlements
ont été cnregistrés au bureau du Ré-
gistrateur de la dite ville, le vingt-
troisième jour du même mois, a sa-
voir:

Règlement No 4139—Autorisant
l'emprunt de $28,062.64, par obliga-
tions pour défruyer le coût de la cons-

traction de certains travaux d'amé-
tioration locale spécifiés dans icelui.

Règlement No 4140.- —Alin de pour-
suir à l'emprunt de $266,880.41 suf

tbentursss pour parer la construction

le certains travaux d'amélioration
locale, spécifiés dans icelui.
Règlement No 4141.—Afin de pour-

‘oir de $27,169.99, sur débentures,

our payer la construction de certains

‘ravaux d'amélioration ‘locale spéci-
dés dans icelui.
Toute motion pour rejeter ces rè-

slements ou toute partie d'iceux doit
“tre faite dans l'intervalle d'un tnois
le 1x dae de l'enregistrement.
Daté à Ottawa ce 25e jour de mars

1916,

NORMAN IH. LETT,
25-1-8 Grefiter municipal.

SOUMISSIONS

 

Des soumissions cachetées pour In
construction d'une église pour le
compte de In Fabrique du T. S. Ré-
dempteur, Iluil, Qué., seront recues

par le Rév. J. A. Carrière, Ptre, Curé
de la dite paroisse, jusqu au 21 cou-
rant.

: Les plans et devis scront visibles
au bureau du soussigné tous les jours
de 9 heures a.m., à 4 heures, p.m.
Un chèque égal à cinq par cent

du montant de la soumission à l'or-
dre de la Fabrique et accepté par une
banque à charte, devra accompagner
chaque soumission.

La Fabrique ne s'engage pas À
accepter la plus basse ni même aueu-
ne des soumissions.

CHS BRODEUR, architecte,

63 rue Hôtel-de-Ville Hull, Qué.

9-12-15 
+ Pp

 

Les Graines Déry
Semées par 100,000 Cana-

diens satisfaits
Vous pouvez les semer avec

confiance.

La seule maison canadienne

publiant un catalogue exclusi-
vement en français. Gratis sur

demande.

 
 
 

Tomate ‘‘Earliest Pink’”’ de Dery
des plus hitives, A chair rose.

.

Offre spéciale aux lecteurs
du ‘‘Droit.’’

COLLECTION “8”
Valint 90c pour 55c, poste payée.

Contient un hon paquet de cha-
cune des variétés suivantes, aucun
changement alloué.

Betteraves Alpha Rouge Foncé $0.10

 

Blé-d’Inde sucré Peep-o-day
MHatif . . . . + + + + + . 005

Carotte Demi-Longue Chante-
BAY + 4 + 0 0 + + 0 + = » . 008

Choux Toutes Saisons . . . . 0.05
Concombre Long Vert Amé-

lioré 222 2 +4 + + + + + . 0085
Citrouilles Grosses Juuucs . . vo
Tèves à Beurre Jauves . . . 0.06
Laitue (Salade) l’ommée

hâtive 2. 244 + +. + + . 008
Melon Muscat Nette* Rock

Hâtif 2 2224 + 2 2. . 006
Navets de Québec à Collet

Violet . . 2.22 2. 2 + . 005
Oignons Gros Rouges Stock

Epéeial 1... +2 2. . 010
Persil Extra, Double Frisé 0.06
Poireau Drapean Anglais . . 0.06
Rrdls Nuud Rouge à Bout

Blane 22.4. 2... . . 006
Tomates Earliest Pink de
Déry . . ......... 010

Total .. .. .. . $090

ADRESSEZ

Hector L. Déry
Casier postal 626 dept. 0 21 Notre-Dame Est, Montréal
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MANIWAKI, QUE.COURRIER |D'OTTAWA-ES var
Quy ert (Lettre de eoldat

La partie de cartes ost Junete | Quelque part danslos Liaise

sa RE lévrier OY 3.
elle se Jouera le deuxidme mardi; 4se chère tante !
après l’âques, le 2 mai. Déjà les Greta: mots. Le,

billets n'enlèvent rapidement et; dr He As cn Téjon 6 à

nous pouvons escompter un grand tre ana fettre qui est venue ne

succès. Comment peut-il en être SGUTIF* dans mon ennui, de dis

autrement lorsque l’organisation est darnon ena mais je n'ai set

sous le patronage conjoint des y, plémteist pus le temps dem ennLyel

gues de l'Ave Maria et du Sacré-iCér Je vous assure gia tant Lo

Coeur. Tous se rappellent le tra-|JOUTS Peuser à notre tete et Je vois

vail admirable et le résultat sans

pareil de la dernière soirée, double

crédit revient aux membres de cette

ligne. Elles sauront mettre pour
celle-ei encore toute leur habileté et

leur dévouement.

sui couragenx en face des Boches,
Sas ire vat.ter je suis ela sé pars
qui les prenders pour mon courag
et je ne connais pas ce qu'est la
peus.

Ma tante, vous ne pouvez vous
imaginer ce qu'est le bruit des bai-
les, des Whistiange {coimme disent
les Allcimandst le canon, le shrau-

Dans nos écoles
L’ennui, dit-on, est né de ln mo-

notonie. C'est toujours la même

chose ici. Ce ne sont pas seulement
des gardiennes que nous voyons,

ais nous sommes heure
compter des institutrices qui ap-
portent toujours à Nos entau.s 1,
point de leur générosité et de leurs
connaissances, et pourtant ce n'est

bien près de Ta téte, Mais on s'ha-
bittte a tout, nous leur rénondonus

avee les mémes remèdes. Le seni

remède que nous almonus à leur
donner, c'est un coup du notre
baïonnette, mais céla est bien dan-

pas anuuyant. Semblabies aux ]gereux car il y a bien ds mitrail-
premières 1nstitutrices de la co-fleuses «t du fil barbelé qui nous

#jonie, elles assemblent ces pe-ln emprchent. Cela nous retarde
tits autour d'elles pour leur cout

»' müniquer le pain de la science et
“ le froment de l’édueation, Puissent
- tous les parents comprendrece bien-
fait et énvoyer leurs enfants à cet-

- © table d’honneur, pour y appren-
‘dte à prier, à penser et à parler.
‘Bi tant que durera la perséeution,
.l'on pourra opposer à nos adver-

“ saires ce spectacle d'héroïsme, car

toutes leurs lois vexatoires seront omber sous les balles de l'enn-mi
éludées par ces ressources prodi- fone bien d'autres, d'une minn-
-gieuses de désigtéressement et defo 3 l'autre mais je suis toujours
sacrifice. aréparé à mourir.

Je vous remercie beaucoup de
votre sog entr es je suis bien pin
de n'être pas capable de vous en-
vover un portrait.
Dans quelque temps, je sorai oi

an repos pour une semaine si cela
est possible je me reudraï à votre
demande Je vous éevis dans les

‘t nous nous trouvons toujours ex-
posés à leur feu, Vous savez ma
tante-que les Canadiens se font un
arand nom, et ils le méritent. 1

n'est défendu ée parler du mou-
venient nails Je vous assire que
j'en adral beaucoup à vous racun-

ter si le ben Dieu ne conserve la
vie. Je suis venu ici pour faire
non devoir et je le ferai, Je puis

Cercle Mazenod

Ie corele Mazenod a tenu son as-
semblée régulière mercredi soir,
Elle était particulièrement nnpor-
tante vu-le départ prochain de deux
de ses membres, le camarade Loren-
zo Bélanger i qui la fortune a souri
dernièrement, ct M. Lorenzo La- | he Là obit de tor

. . x eye I| Coils . A " Lu

fleur. Depuis quelques mois déjà] HHCOCOS TC TI Ghee de
M. Bélanger était sans ouvrage, il miner car le bombardement conti

. ‘ + ea

nel qui nous pass: quelques fois

a celn. Vous me dernuirdez, >! sq

LE DROIT, SAMEDI 8 AVRIL, 1916.
eeeSnVa+meta
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3 C To C ,

Tes victoire da-K. Sfartia un réveit [dénigrement ? Que M. Martin ait
lehez le peup« montréalais, qui toutes les qualités vonlues pour
tient à garder pour un des nôtres adiaivictrer comme il convient les

rue de plus en plus fort ef,
caluts & tous, parents et amis,
«De votre neveu affectionné,

 

; Ernest. Les honnears de lu mairie, ‘Frop Jat ores de Tn vice, il est réélu mai-

——© [longtemps eet honneur fut partag” ve de Meotréul, ot pour cela, a
Remerciements à St-Josesh ct rar des concitoyens de nativnalit* cause de con, it a droit au respeet

aux âmes du Purgatoir-, ponr fa- différente. On nous conteste til de ses cauci.eyens et des journa-
veur chienue,
me =EP QIreas

RESPECT A L'AUTORITE
—_—

[os adversaires, et 'conrervons 16. taire d'œtiministrution de la ville,

placez de confiance pour les 10-"1" Importe qu'il en soit ainsi; mais,

tres M. Médérie Martin à de news Cv grâce, respectons la personne 
‘tin. oui vient d'être réesin par une tre cité, il a droit. n'est-il pos Vil,

J. 1 ; Srire 1a cotice ae JU premier maglstrat que notreLa ville de Moat. Vedit mérité la confiance du peus ju } « magistre | t

ple  Puisantil en ©st ainsi, puis-{Y1e Vient ce réélire. 11 y va de

qu’il est devenu, pour un scons pe Intérét national; autrement

(“en est fait.
réal, par le vate populaire, s’e 1
donnée un maive dans la personne
de son Houncur M, Médérie Mur terme, le premier magizivat Jone

 

Ye hows eltovens de Montréal, en
ridictlisant le maire qu'il se sont
desnés, se ridiculisent cux-mémes
EUX Veux des étrangers, et se don-
Heat svatuitement an brevet d'inn-
be- de premier ordre.

majorité “erasante. M. Martin a tèu respect de notre popalation, Hi

le droit d’être fier de la belle vie-le:t assurément regrettab'e à» voir]
toire qu'il vient de remporter sur j'a campagne de dénigremert que
sos deux puissante adlversaites, T+a jcertains de nes jouriaux ont en-
été réélu en dépit d'influ-nees di- (trepris contre Son Honneur, Est-ce
verses: et tandis que les journaux lon ridieulisant vos hommes pu- |
Ini ont fait en générai nue guerre [plie que le peuple canadien-fran-
acharnée, C'est Th um indive que tenis se grandira aux veux des| Fo fait d'opinions, de manières
les Canadi-us-français ne subissent étrangers et de nos compatriotr; de voir, la femme a toujours celles

Givis.

—--—-——— >de

| Dus toujours l'influence dit pues d'origine anglaise? Quel bien peut de ve qu'Ole aime, de ce qui lui
soit.

+
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Nous croyons voir dans lt done produire cette campræne de lpraît. ’
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se voit aujourd'hui bien favorisé[
d’une enviable position. C’est dans

 

 

l’Ouest qu’il fera son premier sta-
ge. Et puis le camarade Lorenzo
Lafleur qui fait partie maintenant
de la milice canadienne en disponi-
bilité pour le service d'outre-mer.
Avant leur départ le cercle donnera
une séanee récréative et dramati-
que où ces deux membres figureront

, parmi les principaux rôles.
"Le cercle à aussi pris l'initiative
d’une râtle de billets, pour aug-

 

 
 menter ses recettes, Le cercle ne

manque pas de projets, mais c’est laf
réalisation qui fait défaut.
n’ekt pas tout d'avoir des architee-

, tes il faut avoir aussi des ouvriers.
“ Allong, eamarades, à l’aenvre!

Le camarade Latour a donné une
interessante causerie sur les droits

. de la langue française au Canada et
{ surtout en Ontario. M. Latourfinit
* su conférence par une note d’espé-
* Trance, exprimant l’espoir que le ju-
_gement qui sera prononcé au Con-
“geil sera en faveur de la justice.

Les membres du cercle goûtent
beaucoup les travaux de ce genre
et apprécient l’intelligente collabo-

Blais H. Kempton,
Ce 25.—Le Lieut.led. 26.—Te Lieut. 4.27.—Le Lieut. A. 28-—TLe Lieut. H.29.—Te Ligut. C.- 30.—Le Lieut. JX.51.-—Le Lieut. A. 32—-Le Lient. Le

Lafontuine Plante.Payette Férodeau A, Milette Pinsonnault.

LAJOIE
Département des
Couvertures de Lits vel assortiment du

12.1 picurs de pardils hopnenurs, imitors files, On pourra critiquer les af-

 

Carrés Bruxelles
Cette Tigne de tapis est notre nou-

  
 

  

Nous faisons Plomberie,

des Bpéciatités Chambre de bain

d'Installation moderne 3 5

, et absolument:
d’Appareils de sanitaire -

Chauffage — il

à eau chaude où Ouvrage i
à ba Irreprochable et |

vapeur es Garanti
mer

J. Alph. LANGELIER
310, 312, 314, rue Wellington, OTTAWA, ONT.

La maison la plus importante en son genre dans l'est d’'Ontario.
Nos prix défient toute concurrence. Escompte spécial au clergé et aux
communantés relizieuses. Tous renseignements donués gratuitement.

TEL. QUEEN 1928. RESIDENCE, RIDEAU 1408.

 

Sirop du Dr. Fred Demers |
POUR LES ENFANTS

Employez-fo toujours, car il est bien supérieur A tous les autres sirop
pour sommeil, dentition, contre coliques, et pour tous les Lbevoium des bébé
et enfauts. En vente partout.

DEPOT: 309 RUE ST-DENIS, MONTREAL.

Abonnez-Vous au “DROIT”
La DENTITIONdu BÉBÉ
représente pour là Mère, uaepride
d'anxiété et de fatigues. L'enfant
est fiévieux, agité ; les souffrances
qu'il endure le privezt d'en sommeil
bienfaisant, nécessaire.

° .

C'est dans ces circonstances qu'on
- ‘eo .

jugera de l'eificacié du
e e

Sirop d’Anis Gauvin
Il apaise les douleurs,
favorise la sortie des

dents, prévient les cri-

ses et les convulsions

chez les cnfants.
C'est aussi le remède à employer dans les cas de
Coliques, Diarrhée, Coqueluche, et autres maladies du
Jeune Age.

EN VENTE PARTOUT : 25c LA BOUfEILLE

 

Méfiez-vous des imitationc.
rer

 

J. À. E. GAUVIN, Pharmacien-Chimiste,

850, Rue Ste-Catherine Est, - .  Montréal.  Contre la GRIPPE, les CACHETS GAUVIN agissent
vite et bien. En vente partout : 25c la BOITE 

Et le Comfort des Autres
Membres de la Famille

LUNDI chez FREIMAN

printemps. Les
 

ration du camarade Latour.

Maladie et n'ortalité

 

d'osier de bonnewaite

bien doublée de velours, réversi-

qualité, Couvertures   

 

  

patrons et les couleurs sont le
comble de la perfection, modèles
Perse et Trellis pour centres

différentes cou-
leurs. Une visite à ce département

Le Bulletin

Quotidien 

  

re . Q 3

Samedi dernier, Mme Arbour a ble — coussins pouvant être en- en avee bordures de

été :ransportée à l'hôpital des Ré- levés à volonté — engrenage of
vércnles Sveurs Grises.  L'ambu- be à ess Matra à Fiarel-
jance appelée en toute hâte, l’a re montants en acler. Poigiee en

Lise entre les mains de sec gardes nickel —- roues en ca-
malades qui lui prodiguent les soins outchour — couverture
les plus délicats. Les dernières nou
yelles sont rassurantes.
M. Oscar Sabourin vient de per-

dre ie dernier de ses jumeaux.
,  Aprês avoir souri sur deux ber-

ceaux, les parents versent leurs lar-
mes sur ‘leux tombes. Ainsi s’écou-

le la vie entre les berceaux et le:
, cercueils. Nos courtes joies font

vite place à l’amertume et nos esn-
rances se voient anéanties par des
déceptions.

mobile. Régulier $55.

Spéeial 0...

4

Logis
.. Si chaque famille voulait se don-
ner la peine, notre paroisse augmen-
1crait vite son contingent Cana-
dien francais, mais l'inailférence et
l'apathie s'entendent à merveille
pour nous laisser dans le statu-quo.
ANVItONS done NOS connaissgiices.
Nos compagnons de travail à établir
leurs pénates dans cette partie de
la vitte. Sans être un pays de
céeagne Ottuwa-Est offre pourtant
des avantages considérabtes, entre

autres eclut de l'air et de l'espace
de la santé et de la tranquithité
2

>. MASUAM MILLS, QUE.

Naiccares
Le 27 mars dernier, l'pouse d

M. lereuie Vaillant à donné nais
rance, un fils hapticssous les nom
«+ Joseph, Heetor Vaillant. Par-
y&. * et marraine M. et Mme Joseph
Legros. Porteuse, Mme Joseph
Renaud, grand ’'mére de enfant, |

L’épouse de M. Emi:ien Legros
une fille.
L'épouse de M. Isaïe Brazeau.

deux jumeaux.
Visite
me Chérit Yelle est de passa.

po c. >z son beau-frère M. le curd
et.

Dicir

M. Joseph Joanisse décédé le 4
avril à l'âge de 81 ans.

 

Voitures
No 102
Fuite de bois - - monture

cn arier -- roues de If

ponecs avec eaout-

chute -— doublée

de cuir Tinpérial

- couverture mo-

bile. Régulier $18.
Apécial   

   

  

   

lette

 

sante, qui ne peut NOUS AVONS TOUS LES

$2.00, pour —

$1.39
9 pieds x 12

Voitures

No 103
Faite de bois — cngrenage en acier —-
roue; avec caoutehoue — montants en

aéier — doublés de euir Impérial —-

vous paiera, vous rappelant que lors-
que NOUS 8NNONÇONSs, NOUS Vous of-
frons toujours quelque chose qui en
vaut la peine. Les tapis sont de bon-

- , , i ‘x . avsolument besoin d'air pur et de soleil tous les
Une grande cou- be grandeur, de couleurs variees, jours. Et ils n'auront pas À chercher bien long-

on mare , > alitéverture assez pe- arche et de bonne qualité. temps.

4 pieds G pouces x 6 pieds.
Régulier $8.25.

Régulier $14.73. Spécial $10.80
., . A on , 6 piels 9 pouces
être égalée pour  ALTICLES DE LITERIE. !
le prix. Régutier 9 pieds x 9 pieds,

Régulier #18.50, Spécial $13.42
9 pieds x 10 pieds 6 pouces.

Régulier $20.25. Spécial $15.99
pieds.

Régulier $25.00. Spécial $16.99

QUAND PAPA ira faire une promenade, il amè-
nera maman avec lui, et ce qu'ils chercheront alors

— c’est une voiture pour le bébé. Car le bébé a

Car pour toutes voitures pour bébés, il n'y a pas
ur cndroit 4 Ottawa cui puisse surpasser notre dé-
partoment. Nous avons des voitures de tous genres.
Toutes les grandeurs, tous les prix,
Nous ue devons pas oublier non plus le départoment
des Draperies et des Tapis. C’ost le temps du
nettoyage des maisons. Rien ne fait paraître une
maison plus provre et plus confortable qu’un nou-

veau tapis, une ou deux nouvelles draperies, ou

quelques jolis rideaux dans les fenêtres, qui sont les
yeux de la masion.
Les vacances de Pâques amènent toujours une ré-
jouissance de quelque sorte — et il n’y a pas de
meilleur moyen de vous réjouir que de vous pro-
curer les choses qui apportent le plaisir et le con-
fort à la maison.

Spécial $5.09
x 9 pieds.

 
Tapis Bruxelles

 

coussins pouvant étre ondes + à volant

—- poirnés en nickel. "$19.95cudior $20.60. Mpheist LL °

Voiture en osier No 104 -

 

Voiture en osier No 101

Menture en aeïer — voiture cn osier fini ex ‘mail Voiture en Oster oT avec inonture en acier

Llane —— ressorts doubles — poignée en nickel — 7 dou TOrs Countoenon.
- coussins pouvant s'enlever  choue. Régulier $19.50. $13 95

à volonté — couverture mo- Spécial Lo... oa. eee Ln °

bile — montée sur roues

avec  <aoutechour, Mégulior

 53400. Spécial. GA" 95
ce ee ee ee a vou

aie

RIDEAU ET MOSGROVE
408 Téléphone Rideau 1700

  

pour Escaliers
Pour appareiller ces carrés.
Rigulier  ¥1.65, $1 12 | , "5

lundi, la verge.
  

 

Département de Draperies
|

Notre étalage de rideaux de dentel- |

i

|

 
le n'a jamais été aussi complet et
aussi beau -— il compremi les der-
piers modèles de dentelle suisse, ir- ‘ \

landaise et point brodé — nouveaux
rideaux nottingham. Nous avons à AG MENT”

aussi des étoffes pour draperies et pat
portières en repp, popeline, velours RAT À -

et dentelle, de toutes les conleurs | nO
nouvelles,

mt ei
 

Vente spéciale de rideaux
de dentelle

Ridenax de dentelle nottinghain de
20, verges de longueur — un très
joli rideau. Régulier $1.25, 69c
Pour .. .. .. .. ..

Veleurs de tou-

tes les nuances
AR ligne régulière
a $2.00, en
vente à ... $1.59

No 101.se es ae
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*#leur fenêtre ils pouvaient suivre
le va et vient des religieuses etn 252098

des gardes-malades qui soignaient

i
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Padom les pauvres parents dont
o
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: Jamais oublier le pays qui vous 4 lanuvenirs I...

EDITION QUOTIDIENNE
eee

IMT. IATa —————————— ~————————————

LE DROIT, SAMTDI 8 AVRIL,
 

1016. "
 

  

AU SENAT
1” ‘(Suite de la première page.)

rejeté en 1912 le bill naval de Bor-
den il était du devoir du premier
ministre de la présenter À des ses-

sious subséquentes avec «les modi-
f\cations convenables. Le sénateur
Cloran voudrait savoir qui sont les

agents confidentiels qui ont été
envoyés pour s’informer de l’état
d’esprit du Sénat et qui était le
sénateur qui avait assuré à ces
agents confidentiels qu'unbill na-
val modifié ne serait pas considéré
favorablement. Le Sénat a été créé
par des premiers ministres, ses
membres sont nommés par eux et
il est étrange d'entendre le Sénat
attaqué par un premier ministre.
Le sénateur Cloran promet de

eoulever de nouveau la question
sur une motion.
Le Sénat s’ajourne jusqu’à mar-

di soir.

-———>dr.

SOUVENIR

1
BONNESANTE

“PF,ruit-a-tives”, cotte préparation aux
Fruits ai populaire, la ramène à la santé. |

ca ess $4 2 S559A 3 ’     

|

|
|

MDE. I. ROCHON !
Roclion, P.Q., 2 mars 1915,

“J'ai retiré de “Fruit-a-tives’ les
résultats les plus étonnants. Pendant
des années et des années, j'ai souffert
de rhumatisme et du retour de l’âge,et

j'ai essayé, sans aucun bon résultat,
toutes les bonnes médecines que je
pouvais me procurer. J’entendis parler

de ‘Fruit-a-tives’ et résolus d'en faire
l'essai, et ce n'est l'unique remède qui
m'ait réclilement fait du bien. Je suis

maintenant parfaitement rétablie; je
ne ressens plus mon rhumatisme et
toutes les douleurs dont je souffrais

partout ont disparu. Je suis infiniment
reconnaissanteenvers*Fruit-a-tives'pour
un tel bien-être ; et j'espère que toutes
personnes souffrant de douleurs de
cette naturo feront l’essai de ‘Fruit-a-
tives’ et qu’elles seront guéries.”

MADAME ISAI ROCHON.
Hc. la Loite, 6 pour $2.50, grandeur

d'essai 25c. Chez tous les pharmaciens,
ou À Fruit-a tives Limited, Ottawa.

Le 26 mars dernier s’éteignait
dlaucement Soeur Stc-Thaïs, reli-
aieuse de l'Ordre des Socurs Gri
ses de la Croix.

Elle était la deuxième fille de
M. et Mme Joseph Séguin, 30 ru
Wa'er,

Née le 31 décembre 1881, ell
entrait comme novice le 20 février
1910 à la maison-mère des Socur:
Grises où elle prononcait se:
voeux le 12 juillet 1912.
Dans la communauté clle est

passée sans bruit: n'ayant jamais
Joui d'une bonne santé. Elle à
laissé à ses compagnes le souve
nir de sa piété ct de sa résigna
ticn,

_ Bien jeune, elle songeait déj:
à la vie monastique, mais la ma
ladie l’en tint éloignée.

Plus tard, soignée et guérie :
l'hôpital de Maniwaki par les Re
ligicuses, Soeurs Grises, elle choi
sit cette conmunauté et y entr:
le. 20 février 1910.
Comme si Dieu voulait prouve

que c'était bien là qu’il l’appe
lait, sa santé fut excellente tant
que dura son noviciat. Pourtan:
elle ne s’épargnait guère : elle eu*
la charge de cinquante petits or-
phelins pour lesquels elle se té-
voua, et ceux-là doivent s’en sou-
venir.

Hepreuse, elle fut admise à pro-
noncer ses derniers voeux, mais
trois mois plus tard, celle était de
nouveau la proie de la maladi«
qui cette fois ne devait plus par
donner. Elle n’eut pas une seule
‘plainte et son seul regret était de
ne-rien pouvoir faire pour la com-
munauté.
Dans sa famille sa mort est un

deuil cruel. Et ils l’ont bien

 —

IMPOSANTES FUNERAILLES
 

Co matin, au milieu d'un grand
‘oncours de parents et d'amis, ont
nu dhit etr lu Basilique Notre-Da-
ne les funérailles de M. Francis
st-Amnour, décédé mercredi soir, à
‘tre de soixante-deux ans, après
me maladie d'un peu plus de deux
curs. .
La levée du corps a été faite par

‘abbé Hébert et le service funè-
are a été chanté par M. le chanoi-
qe Campeau, assisté de diacre et
le sous-diacre,
Le deuil était conduit par M.

Ed, Gauthier,
Suivaient le corbiliard. M. A- |

fred St-Amour, fils du défunt; seal
petits-füls, MAL G, Bélanger, Fran-
ds, Willie. Joseph, Damase St-
Amour: Alfred St-Aimnour. junior:

MM. Authime et Moise Maher,
beaux-frères:  Philias St-Amour.
André St-Amour, Oscar St-Amour.
neveux; Gaudias Belanger, gen-
dre; Oserr Grecco, neveu; MM.
Moïse Maheux, ML Gleeson, Louis
Maheux, ©. Perron. J. Broussean,
L. Gauthier, J. Ladoucenr. M. Du-
mais, Ii Latreille, B. Ledue, F.
Larabie, A. Maheux. W. Gleeson,
JJ. Lanthicr, II. Larabie, A. Vanas-

la demeure était si près que de

Soeur Ste-Thaïs: leur fille qui
agonisait si près et pourtant si
éloignée!  

3 |se, I, Houle, E. Amyot, Sam. La-
douceur, W. Perron, A. Charbon-

‘tinne encore.

dinaire, et tout Canadien français sou-

 

 

neau, J. Laurin, et une foule d'au-
tres personnes. |
Une superbe croix envoyée par

M G. Bélanger et de nombreuses-
offrandes spirituelles ont été re.
cues.
Le défunt laisse pour pleurer sa

perte une épouse inconsolah'e,

BANQUE
UNION
DU CANADA '
ÉTABLIE EN 1265 deux fils, Alfred ct Francis St-
 Amour; deux fréres, André et

Adélard; trois soeurs, Mme sos.!
Chevrier, de Montréal; Mme E.
Turcot, de Buffalo et Mme V. La-
bel'e, d’Akron, Ohio. Un fils, M.
Francis St-Amour est actuelle:
ment au front.
ameneee

AUTOUR DE ST-ELOI

Londres, 7. — lier matin, après
un violent bombardement, l’enne-
mi a furieusement attaqué no-
uouvelles tranchées de St-Eloi, Le
combat a duré la journée et se con

Département d’Epargne
Un coimpie d'épargne s’c

Edgy Boslal:

WINNIPEC, MAN.

Capital Payé, $5,000,000
Réserve . . . $3,400,000
Actif (au-delà

ce) . . . . $29,002,000  
uvrira avec $1.00 ou plus.

Intérêt bénifié deux fois l'an dès la date du premier dépôt
au plus haut

SUCCURSALE
COIN DES RUES CLARENCE ET PARENT

P. T. SYLVAIN, Gérant.

taux courant.

DU MARCHE

  Un parti ennemi qui est entre
dans nos tranchées à Ilooge, a im’
médiatement été repoussé avec de
lourdes pertes.

L'artillerie des deux côtés a été
active à Lievin, Lena ct an sud de
Boesinghe.
—CP+Aree.

LE ‘‘VESUVIO’’ COULE

Londres, T—Le steamer anglais
“Vesuvio” a été could. Trois sur-
vivants ont été débarqués, Le
vaisseau n’était pas armé.
reGPETereme

La conscience est le meilleur lt;
vre de morale que hous ayons:
c’est celui qu'on doit consulter ie
plus. |

—tll WPGP

LE DEVCIR SOCIAL AU CANADA
FRANCAIS

Trois grands problèmes se posent

au Canada francais et attendent une
solution: 160. Le problème agricole,

qui consiste à enrayer l'exode rural

en rendant la culture rémunératrice
st en attachant par des liens nom-
breux l'agriculteur au sol; 2Zo. Le
problème de Pinfluence de la classe
instruite, qui consiste, pour les mem-

bies des professions libérales, à ne
bas se cantonner dans l’exercice de
leur profession, mais à s'occuper des
questions d'intérêt général et à preu-
dre une part active À la vie de la na-
tion: Jo. Lae problème ouvrier, qui

réclame un développement normal de
l'industrie et du commerce avec la
pratuction d'intérêts opposés par une
sure cutent: entre le capital et Je

travail.

|
|
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Monsieur O. Racine

annonce à sa clientèle qu’il vient d'ouvrir son salon de bar-

Le + dens l'édifice du ‘*“ Droit,” 373 rue Dalhousie.

sont invités ct trouveront entière satisfaction.

Tous

   
SA

SAS BA,Ÿ $ 0000005508550050595558

LON DE BARBIER
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Service moderne, hygiénique et prompt.
BAINS DOUCHES, 25c.

TROIS CIIAISES.

 

LE SALON DE BARBIER D

’ ne,

 

U MONUMENT NATIONAL
BOUTIQUE DE L'UNION

 

TROIS BABIERS.
PE

 

00065200

 

Gultivateurs, Lisez !
 -~
 

Cul

tière

de 1

le sé

 

 

pouvez vous proeurer pour des prix très bas, c’est-

à-dire depuis $15.00 jusqu

de la capacité à l'heure.

Demandez notre ‘‘Essai Gratuit à 10 Jours”

avec listes de prix, cte., et conditions spéciales aux

agents, à

tivateurs qui voulez fai-

re des profits en industrie lai-

au cours de l’automne et

hiver prochains, achetez

  

   

EAUPURGATIVE
dérangerET4)ren)

bar J 3

INILN)  
OTTAWA .-S."d,

   

Guérit5CnstipationHabiticlleI.
CETTEWETYCITES SL TLRC

Je voscoogupationsDeveait se-trouyer dans
toutesles:familles.En ventepariou.4 Lo

§EAUX PURGATFIVES:RIGA. Y MONTREAL.

. Depositaires ‘pour. Ortawa, Hal
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“el le District,      

   
 

 paratcur a eréme DOMO,

machine trés bien faite, de

qualité supéricure et que vous
 

 

‘a $100.00, en proportion

gravé sur chaque cachet.
" inoffemifs.

Abonnez-vous au DROIT

Cachets du Dr Fred. Demers
GUERISON EN 5 MINUTES DE TOUS MAUX DE TETB

N’en acceptez aucuu à moins que

DEPOT:

le nom ‘“Dr Fred. Demers’’ ne soit

Ce sont lss seuls vraiment bons, efficaces es

309 RUE ST DENIS, MONTREAL
 

 

 

 

Séparateu
66 RUE STE-ANNE,

 

rs ‘Domo’
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ON DEMANDE

Des Hommes de Chantier

  

  
ST-HYACINTHE, P.Q.

creme
 

Cowrnont résoudre ces problèmes et
assurer notre ave:national ! Tel
eut objet d'un gros volume in-S de
nas de 3600 pages avant pour titre:

Le Ccvcir soctal au Canada français.
ls sorutions qu'on y propose sont le

r‘suliat d'enquêtes spéciales et de
diséu-<ons prolongées faites sous ln
contrôle do compétences technique.

Co livre offre un intérét plus qu'or-

cieux du l'avenir de son pays devrait
fe Tire et le faire lire,

Publié par l’A. C. J. C. Prix: $1.00

franco; remise de 25 pour cent à la
douztine, port en plus. Chez les li-

biitires ou Secrétariat de l'A. C. J.
C., 30, rue St-Jacques, Bureau 701,
A.untréal.

Le Messager.   

|
 

 

POUR VOS VITRES, Téléphonez RIDEAU 740
 

DWUFORD, Limitée
Succursale dela basse-ville: 97 RUE CLARENCE
 

Nous avons aussi un

peintures, huiles, vernis, pi Spécialité de peintures ‘* Floglaze.”” »

assortiment complet du
nceaux et papiers peints. ||:  
 

 

Aux religieuses qui était sa fa- LR
mille, et a sa famille, les plus sin- Re CSR I"
cères condoléances de tous ceux ;
qui l’ont connue et qui sur sa tom-
be unissent leurs prières aux vô-
tres.

as

UNE AMIE.

————ceett  — C0re i

LEPAYS LAURENTIEN EEA LEE,

Sommaire d'avril: ‘ ;

X Casimir Hébert—La prière de Dia-
os;

Frère Marie-Victorin—La flore du
pays Laurentien,

Benjamin Sulte—En attendant.
Jules Tremblay—Vers l'oasis.

 

  Benjamin Suite — Réminiscences pres pce er)
Littéraires. FU wkHH

Gérard Malchelosse — Canadiens, MANUFACTURE PAR
parlons français.
t Maximilien Coupal—Notaire et poé-
©

ses © EN VENTE PARTOUT
C. J. Magnan—Le fondateur de la

société St-Vincent de Paul au Canada.
Bibliographic—Les livres de chez

nous.  
 

 

 

   
THE ROCK CITYTOBACCO (0. LIMITED fl

QUEBEC MONTREAL& WINNIPEGf
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FUMEZ LE VERITABLE TABAC

ROSE QUESNEL
car les imitations de ce tabac délicieux ne vous don-
neront que des désappointements.

Le Tabac ROSE QUESNEL est un mélange de tabac Quesnel

pur avec plusieurs variétés de tabacs canadiens de choix,
sélectionnés et combinés scientifiquement par des experts.

 

Il est pur, doux, ne brûle pas la
arome caractéristique fait les déli

fumeurs.

La ROSE sur chaque paquet vous protègecontre les Imitation,

 

SCIEURS, ROULEURS, CORDEURS, CHARRETIERS,

ete, pourle service d’outre-mer dans

LE 224e
Pour couper du bois en Angleterre.

On accepte que des hommes expérimentés.

BUREAU DE RECRUTEMENT: - -

BATAILLONS FORESTIER CANADIEN
ALEXANDER McDOUGALL,

LSE

 

PDPMSCEEEILEEANANA

   

 

   

  

 

     

43, RUE BANK.

Lieut.Col.

Officier Commandant.

 

langue, et son

ces de tous les  

HOULE &

Nous venons de

111 à 115 

LIMITEE

I. HOULE, gérant

partie de notre assortiment de printemps

dans les ferronneries. Taux spéciaux pour

le clergé et les entrepreneurs.

RICHARD

recevoir une bonne

Clarence      
 
 

AAbonnement $2.00; 200 rue Ful- LE PAQUET ROCK CITY TOBACCO CO., Limited, QUEBEC, Qué.

_ M————— i—
hy—— Moi, Jo préfère ma patrie, Et guide son tralneau sur un lit Pour un si beau sujet il faudrait un De contempler souvent, au loin fen- La riche verdure 

 

Trois Souvenirs
Par M. l’Abbé C: Trudelle    

 

 

Ava Restez donc dans votre belle pa-
de lui faire un dernier adieu, alleztriv. où vous trouverez. autant et
done contempler un instant les fo- plus qu'ailleurs. pain, espace et li-
rêts qui couvrent les cantons de berté; conservez-lui votre coeur,
l’Est, et qui n'attendent que les'donnez-lui votre intelligence, gar-
coups de votre hache pour se chan-{dez-lui votre bras, fécondez-la de
ger en fertiles campagnes et se cou- vos sucurs. sanctifiez-la par le par-
vrir deriches moissons. Les obsta- fum de toutes les vertus d'un bon
cles qui vont s'offrir à vous seront citoyen. Si cependant, malgré nos
grands, je le sais. bien qu'incompa- désirs vous voulez preudre le che-

rablement moindres que ceux des‘min de l'exil ct nous quitter. par-
premiers colons des Dois-lrancs;'tez...: mais conservez au moins
mais il s'agit aussi pour vous d'é-\dans votre coeur l'amour de la re-
viter un grand malheur, celui de ligion sainte dans laquelle vous avez
quitter votre patrie. Rien ne ré-!été élevés, et qui scule pourra con-
siste À un travail constant: armez- | golor vos vienx ans, de la langue
vons donc de courage, et restez avec'avec laquelle vous avez appris à
nous. Croyez-moi, quelque riantes prononcer le nom de celle qui veil-
que soicut les contrées où vous rê- tla sur votre berceau, de la patrie où
vez le bonheur, elles ne vous feront vous laissez vos amis et de si doux

a pag , Partez... et que
vu miîire et grandir: 31 est ai vrai, [Dien vous bénisse sur la terre étran-
voyez-vous, le vieil adage: etre !...

Ricn n'est si deau que son pays.
/ 7 a so

J ) A ?
Lar / LE i O

\ p 8 A /

““ Avant de quitter votre pays et

 

Avant tout je suis Canadien...
St je quitta!s ces lieux chers à mon

coeur,
J2 M'écrirais: J'ai perdu le bonheur ?

TOC ERAT IN VOTIS

[POUR LA FETE PR SAINT JEAN-
BAPTISTE

Que ne puis-jo en co jour, aux vers
donnant lu lof,

Faire culendre en tout lieu des
chants dignes de toi !

Oui, je tz chanterais, 6 ma douce
patrie !

Comme le fils Lion né d'une mère
chérie,

Qui va louant toujours l'objet de
son amour,

En vers harmonieux jo dirais tour
à tour

Et les faits mervellieux de ta bril- |
lante histoire;

Et lcs lieux renommés qui gardent
la mémoire.

Dc tant de nos chéris, dont le doux
souvenir

Doit passer d'âge en âgo aux sièlecs
à venir:

Et les champs glorieux qu'illustra
la vaillance;

Et les prés émaillés, si chers A mon
. enfance.

Tantdt comme Virgil, sur le doux
chalumeau.

Je chanterais la paix, les plaisirs
dy hameau;

Nos épaisses forêts et nos riches
campagnes;

Le Huron ponrsuivant l'élan sur
les montagnes;

 

 

de verglas.

Où sillonce en tous seus l'éclatante
surface '

Qu'offre aux légers patins un
brillant pont de glace.

Quelquefois j'userais, d'un style
plus pompeœux,

Peindre du Saint-Laurent le cours
majestueux:

Ou bien, sans redoutor l'infortune
d'Icare,

Et suivant dans son vo! le sublime
Pindare,

Chanter de nos guerriers le vaillant
bataillon

Triomphant et vainqueur aux
champs de Carillon;

Montcalm et son rival, que la valeur
cntraîne,

| Tout couvert de leur sang succom-
bant dans la plaine

C'est alors que vos noms, célébrés
dans mes vers,

Iraient de bouche en bouche au bout
de l'univers,

Châteauguay, Maricourt, Sérigny.
d'Idberville,

Ste-Hélène, Longueuil et vous
braves Bienville!

Famille de héros que ies plus durs
climats

Virent jadis gaiemont affronter

Virgile.
Toutefois j'essaierais de louer vos

vertus

Et vos noms à jamais de gloire revétus
Généreux fondateurs, vrais anis

: de l'enfance,
Pour qui le Canada, plein de

reconnaissance.

Gardecra souvenir à son amour égal.
Oui, vos noms précéilés de

l'Imniortel T.aval,
Scraient partout bénis et répétés

sans cesse.
J'exalterais ces noms tant bénis

autrefois:

(Manse, Youville, et puis cet aimable
Bourgeois,

Ange de charité, gloire de ma patrie.

Je ne t'oublierais pas pieuse
La Feitric !

Ton nom réveille en moi de trop
doux souvenirs,

Ma rire à te louer charmerali res
loisirs;

Que ne puis-je te peindre auprès
du monastère.

+A la religion prêtant ton ministère ?
lQuand au pied de ton arbre on voyait

à ta voix,
La fille du Huron, sortant du fond

Se changer tout-à-coup en timide les combats.
Mais toi. Salaberry; comment A ta

mémoire
Rendre un juste tribat de lonange

et de gloire”
Et comment dignericat de tos tro! :

veuts guerriers
Publier la valeur et les nobles

lauriers ? L'enfant qui de l'hiver brave tous
les frimas

Ma muse À le tenter scrait même
iatabile;

colombe ?
!Oh * de combien de fleurs je char-

gerais ta tombe!
l’uis, quittant ces sujets. sur le

| rivage errant,
‘Qu'il me plairait le soir, aux bor:ls

du St-Laurent,
De prêter en silence une oreille

attentive
Anx chants du matelot que répèce

la rive !

qu
di

des bois, -

dant les flots.

De joyeux Canadiens dans leurs
lézers canots;

Et la lunc argentant de sa clarté

‘ féconde
Mille objets répétés dans le cristal

de l'onde ?
oui, qu'il me plairait de

composer

Pour dire ces beautés, les plus
tendres accords!

Combien de fois aussi, dans un riant

Oh!
alors,

bocage.

Ecoutant des viseaux l'agérable
ramag?,

A leur chant douccreux je mélerais
ma voix,

Pour faire retentir les échos de nos
bois !

Puis, variant les sons de mon humble
musette,

Paisiblement assis sur la naissante
herhette,

Ou suivant en jouant les replis d'un
ruisseau,

Des jardins et des champs je
peindrais le tableau.

Et comme l'abeille
Qui. de fleur en fleur,
Pillant la corbeille
Et flaitant l'odeur
Des parfums de Fivre,
Et même du jour
Prévenant l'aurore,
Revoit tout à tour
Lee beautés ncurelles
Qui, dans le jardin.
Renaissent plus belles
Au frais du matin;
Ma muse légère
Ainst volerait
Parmi la fongère
Et là chanterait

  

Qui de son manteau
Revêt la nature
D'un éclat nouveau: “4 >
Toutes les merveilles w.
Des jardins, des prés, ‘4
Les roses vermeilles, '
Les ocillets pourprés,
I. humble violette,
Le narcisse en fleur, :
La blanche paquette, 1
L'agréable odeur ;
D: lilas nouveau, {
E:nbaumant l'enceinte
D'un riant berceau, ;
La sombre hyacinthe: ns

Tous les trésors cnfin que les tendre
Zéphyrs

Font éclure au printemps au gré de
nos désirs;

Et les fruits abondants que nous
oftre l'automne;

Et les champs Jaunissants que. plein
d'espoir, moissonne

Le joyeux laboreur, suivi de ses
enfants,

Seraient aussi l'ovjet de mes
rustiques chants,

Mais où m'emporte donc ma folle
réverie?

Pourqnoi ces vaina désirs de louer
ma patrie ?

Adieux, voeux impuissants! mon
esprit désormais

Va, pour se consoler, former d'autres
souhaits:

-—“ Prospère, O Canada, grandis
longtemps encore,

uisses-tu des malheurs que l'Europe
déplore

Ignorer » jamais les Innestes exckn !
Passe-tn Éétonracr 163 rapides

progrès
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METEOROLOGIQUE )

PRONOSTICS—Vents dn nord-;
est, Beau et frais aujourd hui, De-
main, dimanche, froid avec des
brouillards de neige dans diverses
localités,
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. LE DROIT,
  

SARLD: 8 AVRIL, 1616.
 

BULLETIN== LA JOURNÉE SUR

Paris, 8. — Notre artillerie lour-
 de a dirigé en Belgique un feu vio-
 

RESUME DE LA GUERRE
8 AVRIL 1916.

Le combat à St-Eloi se continue
avec des succès divers. Les Fran-

çais remportent des petits succès
à Verdun. a.

Les Italiens font subir une défai-
te aux Autrichiens.
Le ‘‘Breslau’’ réapparait sur la

Mer Noire.
—<<riety

A St-Jean-Baptiste
La râtie au bénéfice des pauvres

sous le patronage de la St-Vineent
de Paul, qui devait se terminer le
dix avril, sera continuée tout le
mois d'avril. 10-3

meer

Au Théâtre Russell
Le théâtre Russell sera de nou-

veau le lieu dé ralliement de tous
les amateurs de bon théâtre, le di-
manche 7 mai prochain, Ce soir là.
le cercle Melançon, des Jésuites de
Montréal, jouera une comédie déso-
pilante au profit des Ecoles d'On-
tario. Cette soirée est organisée par
les Enfants de Marie de la paroisse
St-Jean Baptiste.

Il y aura aust matinée pour les
cufants.

 

—>0eme

A LA SALLE SAINTE-ANNE

Lundi prochain le 10 courant.
Inauguration du nouveau Con-

seil de Dames de l’Union St-Joseph
Madeleine de Verchères.

TH y aura musique, chant et dé-
‘clamations. Des orateurs distin-
gués adresserontla parole.

Entrée libre.
—GDenre——eeris0

A. ROBERT

Confiseur,

DUT rue St-Patrice.

Unie visite est sollicitée à notre
nouvel établissement.

ert.EECQGeen

CEUX QUI TCMBENT
AU CHAMP D'HONNEUR

 

 

Tué au feu:
Montréal.

Blessé : Frank Savoie. Dalhousie.
N. B.

H, R. F, Mangin, Montréal: Ed-
gard S. Couture, West Selkirk,
Man: Sylvestre Malette, Montréal ;
Jos. 11. T. Farmer. plus proche pa-
rent, Mine Delino Farmer, 2894
Dalhousie, Ottawa.

——P em

LE PEUPLE DEVRA
DONNER SON AVIS

Torouto, 7—Le comité des bills
privés a finalement accepté hier le
bill de la Cité d'Ottawa après lui
avoir fait subir quelques modifica-
tions.

La clause la plus intéressante
fut-ectle concernant l'abolition du
comité de l'aquedue. La ville était
représentée par MM. Champagne.
Fisher et Proctor, tandis que MM.
Pinard et Brethour offrirent une
vigoureuse opposition au passage de
Ja recommandation. Thomas Cook.
de Toronto. dit qu'il y avait trois
ans, les électeurs d’Ottawa avaient
demandé qu'une commission gou-
vernat le département de l'aquedue
et il insistait pour que cette clause
fut renvoyée au Conseil de Ville.

; Le travail de Brethour

M. Fisher annonca alors le résul-
tut de la séauce d'urgence du Con-
seil qui avait eu lieu la veille ; il fit
«omprendre que le Conseil deman-
«ait catégoriquement l'abolition du
comité.
M. Brethour essaya tle faire re-

mettre le vote à janvier prochain et
de rendre la décision du peuplé ef-
ficace l'an prochain; il aurait voulu
que les électeurs se prononcent en-
tre une comuission et le Burcau des
Commissaires.
Après une discussion assez ani-

mée, le comité des bills privés ac-

Félix PP. Juteau.

 

cepta la clause ordonnant qu'un vo-{SUrveillance, permettant ainsi au
1v immédiat soit pris sur l'abolition
du comité de l'aquedue et sur le
projet de reporter au Bureau des
Commissaires le pouvoir du comité, ! QUer que la tactique russe a sans

ee]——_4D

LE SUCOESSEUR DE
M. P. A. ARCHAMBAULT

Montréal. 8. —Le gouvernement
rovincial vient de nommer M. F.

j

 

lent contre les organisations alle-
mandes a Middelkerke et Lange-
mark.
Après un violent bombardement

de plusieurs heures à l’ouest de la
Meuse, l’ennemi a dirigé une forte
attaque coutre nos positions au
‘sud et à Pest du village de lHau-
court, sur un front d'environ deux
kilomètres.

Arrêté par notre fou de barrage

et le feu de nos mitraiileases, l'én-
nemi n’a pu atteindre son but et à
dù retraiter dans ses tranchées,
laissant un grand nombre du cada-
vres sur le champ de bataille.
Nous avons fait au sud-est de

Bethincourt quelques progrès dans
les tranchées de connnunieations
prises lier soir par l'ennemi entre
Bethineourtet la colline 265.

Les villages de Mort-Homme el
de Cumières ont été violemment
bombardés.
À l’est de la Meuse et dans la

Woevre, it y a eu combatd'artille-
rie au cours duquel nos batteries
ont dispersé plusieurs partis enne-
mis,

| Sur le reste du front, il y a eu
bombardemerzt ordinaire.

Londres, 8. — L'’ennemi a réussi
thier à St-Eloi à regagner une pat-
tie du terrain perdule 27 mars. Le
vombat continue.
Après un violent bombardement

un parti ennemi est eutrée dans
nos tranchées, hier soir au nord de
la rivière Ancre, mais il en a été
immédiatement chassé,

Ll'artilHerie a été active aux eu-
virous de Souchez, Aix-Noulette,
St-Eloi et Ypres.

2 VAPEURS HOLLANDAIS
ONT ETE TORPILLES

Londres, 8. — Le Lloyds rappor-
îte quele steamerhollandais ** Ecm-
dijk”" parti de Baltimore le 15
mars pour Rotterdam a été endoiu-

LES DEMANDES DES

 

Le comité de l'aquettue à
réunion d'urgence hier soir. « dé-
vidde recommander un compro-

qui ont subi des dommages à la

d'eau. L'accident survint eu dé-
cembre dernier à l'angle destrues
Bank et Sparks durant un essai de
Ha pression de noire agueddae ie
‘faisait un représentant des Assu-
jreurs,
| Les Two Macs, le Capital Supply
Company, R. W. Stephen et N. R.
Robertson ctrent leurs sous-sols
inondés.

L'ingénieur de l'aquedue déclara
que la rupture’ était due à une
paille dans le tuyau et non à une
trop forte pression: d’après l'avo-
tat-conseil. la ville ne peut être te-
nue légalement responsable des
domnmiages causés.

 
Le Compromis

Le comité a exprimé à l'unanimi-
té, l'opinion que la ville devrait of-
frir des compensations aux mar-
«hands intéressés et il fut décidé de
s+ baser sur une échelle de 80 p. c.
de l'évaluation totale.

Les recommandations suivantes
seront done présentées en conseil :
Two-Macs. $3.100; Succession R.
W. Stephen. $10: N. R. Robertson,
$300; Capital Office Supply. $300.
Lies plaignaits consentiraient i ce
compromis de préférence à des
poursuites.

—————> 00een

LE ‘‘BRESLAU’’ DANS
LA MER NOIRE

Petrograd, 8. — La nouvelle de
la réapparition de l'ancien croi-
seur allemand ‘‘Breslau’’ sur la
Mer Noire, n'a pas été sans causer
Une certaine surprise. Ce croiseur
levant être depuis longtemps sous
la garde vigilante de la flotte rus-
se du Bosphore. On déclare que
la flotte russe. gardantl'entrée du
Bosphore a été forcée par les cir-
constances de relâcher un peu sa

‘“Breslau’”’
mers,
Un écrivain militaire fait remer-

de prendre la clef des

iloute voulu laisser partir le
‘“*Breslau’’ du Bosphore pour lv
jeter en face d'une force supé-
rieure. Le chemin de sa base lui
serait maintenant coupé par les
SOUS-MArins russes,

MARCHANDS EXAUCEES|

mis dans Paffaire des marchands! dence Strathearn.

r

LA LIGNE DE FEU

 

Les Alliés ont tenu toute leur artillerie on activité en Belgique et | oo
dans la région de Verdun. — Les Teutons ont fait quelque pro-, La séanco d'hier après-midi a été

grés & St-Eloi, — Vaisseaux torpillés. — Les pertes allemandes.

 

magé et est remorqué vers un port,
L'équipagea été sauvé. Le sfeamer
à passé près de l'ile de Wright
hier.

Copenhague, 8, — Le steamer
hollandais ‘’Stjerneboræ'” parti de
NewcasUe pour Bagnoli, Italie à
été torpillé et coulé
Cagliari. L’équipage a été sauvé.

SUR LE FRONT ITALIEN

Rome, 8, — Sur le front de Car-
so, une forte colonne ennemie a
tenté une nouvelle attaque contre
nos nouvelles positions à est de
Kelz. Elle a été repoitssée et a da
retraiter en désordre avant mème
d'avoir atteint nos fiis barbelés.
L’ennemi a subi de lourdes pertes
au cours de cette attaque.

Surle reste du frontl'infanterie

LA LIBERTE
DE LA HOLLANDE

La Haye, 8. —Sie Alan Johns
tone, ambassadeur Jd Angleterre
ici, à déclaré que la Grande Dretu-
gne ne fera rien qui puisse porter
atteinte à l’indéperdance de ta
|Mollande.

| LES PERTES ALLEMANDES
| Paris, 5 — Les pertes alleman-

 
des devant Verdun s'élèvent jus-|
1

qu'à date à 200,000 hommes, d a-
| près des chiffres semi-officiels pu-
bliés ici. hier. Depuis le 21 de £é-
vrier, deux corps d'armée ont été
retirés après avoir perdu les deux-
tiers de leurs hommes, Us sont r--
venus et ont subi de semblable:
pertes.

Les renforts allemands sont em-
ployés aussi vite qu'il est possible
de le faire, Le 15ème corps a perdu
à lui seul 17,000 hommes et le troi-
sième, 22,000,

Continuant ainsi le ealeu! des
pertes de tous les corps d'armée 
combats, où arrive au chiffre of-
froyabic de 200.000.

'DAVID MACLAREN
EST DECEDE

David MeLaren. banquier bien
! Wapese, directeur de la Banque One ye

i tawa et autres institutions financiè-
res, est décédé hier soir à sa vési-

92 rue Frank
après une longue maladie, Le à°-

suite de la rupture d'une conduite |funt était âgé de soixante-huit ans’
et il avaic presque toujours demeuré
a Ottawa.

11 naquit dans ie comté de Mas-
lant, fe 5 octobre 184s 11 snivii Tis
cours a 'Ottawa Grammar School.
Whitby Grammar School, et à l'U-
niversité de Toronto; En 1871, il
entra dans le commerce du hois ci
Giablit ses quartiers généraux à
Wakefield. H fut tour à tour juee
de paix, membre du conseil du co-
mité et maire de l'endroit. I “tait
Hbéral de politique et presbytérien
de religion. 11 faisait partie de
plusieurs clubs. Sa perte sera vive-
ment regrettée dans toutes les par-
tis du pays.

—©

EUCHRE

 

 

Au profit des écoles bilinques.
organisé par les dames gardiennes
de StCharles, dimanche. le 16 avrii
1916, à St-Charles de Clarkstown.
100 prix seront donnés :

ler prix pour dames $5 en or:
Ter pour hommes $5 en or. Les bil-
lets d’entrée donnent droit an tira
ae de $10, réparti comme ceci: $9
pour dames et $3 pour messieurs.

Adniission 25 cents.
Vu la fermeture des classes à la

salle il y aura de l’espace pour
tout le monde. 299 jno

 

Valse Jalouse
Le dernier numéro du Passe-Temps

(249) contient NEUF morceaux de
musique dont voici les titres:

1o Ode à Retms, soll et choeur par
l'abbé J. O. Lagncé.

20 To Arms, marche heillante pour
e piano.
36 Morte d'Amour, chanson du ter-

roir illustrée.
40 Valse Jalouse, nouveauté pari-

sienne interprétée par Lucille Angers.
5e Marcelle Valse, valse populaire

(redemandéc.)
bo Germaine, chanson pour enfant.

To Marche de fusilliers marins, jolic
chanson d'actualité.

So Si le Kronprinz avait voulu...
sur l'air de la Garonne d: Nadaud.

Do Dernière Pensée, pièce facile
pour le violon.
Un numéro, 3 sous, par la poste, 6

 +

u large de|

et l'artillerie ont été très actives.

qui ont pris part aux différents!

sous. Abofincment, un an. Canada,
$1.50; Etats-Unis. $2.00,  Adreez-:
Le Passc-Temps, 16 Craig-cat, Mout|
réal.

Catalogue de primes envoyé gratis.|

X. Roy, avocat, greffier de la Cou: —e
de Circuit, en ramplacement de DEMONSTRATION ENfeu M. P. A. Archambault. NIZE
Le nouveau titulaire est né à S | FAVEUR DE VE Los

Athènes, 8 — Une grande dé-Norbert, Arthabaska. en 1863, I;
fit ses études à Nicolet puis à La- monstration a eu lieu hier en face
val et fut recu avocat en 1891. M. ide la demeurede l'ancien premier
Roy est entre en fonction hier et Lministre Venizelos, La foule était
attend incessamment les papiers tellement grande que le cortège
de sa nomination. .royal qui revenait de la cathédrale
EDms ‘a dû s'arrêter, On fit venir la gen-

% VIEUX CHASSIS ‘darmerie à cheval qui eut toutes
rr" ——— iles difficultés à disperser la foule.
On demande à acheter des por- |Plusieurs personnes ont été bles.

tes et des chassis de toutes formesjsées. Le malaise augmente, on veut
ob dimensions. ¥’'adresser par lot{faire revenir M. Venizelos dans la
tre àŸ. C. D. ‘“Le Droit’, Ottawa, {politique active,”

 
 

Farine, grains, provisions, épice-
ries, 104-150 ruo St-Paul, Québec.

mmCremecum

J. B. RENAUD & CIE.

Négociants en gros. |

 

mereGE)Great

Nos LEGISLATEURS
PROVINCIAUX

 

peu importante. Plusieurspro. :
jeis de loi ont été adoptés eu
troisième leoturo.

Toronto, 8, -- l y avait peu dv,
monde à la sénnee et n'eut été le;

fuit que les Ebéraux ont présenté
(deax motions 1 n'y aurait métac
| pas vu un semblent de vie durs la
(discussion.

M. Han de So, Brant deinaada
la produetion de toute correspon |
(dance relative a Le nse a onsen
tion des vecommatidations du co;
mité nommé par le gouvernement |
pour faire enquête sur la situation

des kans travail,
On critiqua aussi le dait que},

ronvernanent donne de grandes;
étendues de terre à des compagui |
de chemin de fer et on décjara que
cette habitade était contraire aux!
intéréts du pays. ‘

Unc femme censeur
Il a été proposé ensuite par ar.

Hurdman d'Ottawa ouest sevorlé
par M. Pinard d'Ottawa-est que|
l'on demande qu'itue feume soit:
lajoutée au personnel du baresde
Lecnsure pour les vires animées, La
(raison apportée à l'appui de cette,
motion à été gue ce serait nue pro.
Heetion pour les femmes et les en-

Hants qui vent dans ces théatres,

Maisen do refuge
Les inëmes députés ont propose

aussi aus la loi concernant les mai-
|soris de refuge soit ainendée de fa-
con à ce que la ville d'Ottawa ne
Ipuisse pas éiuder l'obligation d’a-
ET Une de ces maisons poitr les

|

 

 

 

 

indicent

Les au udenients proposés sont
pr «l'en abaise la Hiinite de popu-
| |
150.000. «+ sort- que piusieurs au-
[tres villes se trouveraienut dans l:
Même eu.

j Dept. dons la lol an tes Pit
voir le net peuvent “on psdrc Ce

    

aires, Si vous voulez absoltmment |

Paes,

4

tion pour les villes de 160.000 à 7

 

EDITION QUOTIDIENNE

dit-il d'une voix lamentable, nous ON DEMANDE--Une le de cham-!A LOUER - Maiven menblée. située à

avous des funérailles devant chez- bre. S'adrcoser à Madame Davies, la Cête de Sabl>, du ler mulau
. 24 Ave Clentow.  Teldphone Carling ler octobre, 8'adresser & Ridean 614,

nous tous les jours, i 1627. 9-0 12-6
I ne pate que $10 par mois de |ON DEMANDEUre bourre éulinie-iA VOURR- Appartements de 7 cham-

loyer et il demande #2,500 pour} re. Mons gages. S'adresser à 184, bres, chauffés Prix modéré. S'a-
s'en aller, Nous lai avons offert st-abPtrice. 9-6 dresser à 278 ruo St-André _—__10-jua
$1000 et il a refuse, . TON DEMANDE - Deux 1 5 pour cou-j A LOURR —Magaëin de 45 picds de
Nam Carter dit qu’ne fallait | are dans fos habits d'hommes, gu- | protondeur par 25 pleds dolargeur,

pas songer à mettre un homme de-{ehast falro les parements facinge et trois vitrines, situé au No 102 rue bu
| : : . » and il s’est étu- ‘les manches. Aussi un garçon ayant Pont. Hull . Peut servir & n'importe-

hors de chez Ta quand 1 s'est sp heaucoup d'expérience, S'udresser A'quel commerce. Logement de sept
hit également dans une place d’af- Chambre 7, 104 rue Sparks. 9-6 pièces au-dessus du veusM

res, Si vo 4) JON DEMANDE--Une servante géné (Yämbre debainS'adresEL Queen
qu'il s'en aile payez Hu ce au ) | rale dans un® famille vans enfant. (414 0 ¢ : 11-6
demande, Le comité à alopte 1C S'udresser à 221 St-Putrice. 9-5 °° LoLee ‘

. . . - Lee . _…_ rep - lO oN v

bitl de M. Hirdsans objection ON DEMANDES Une jeune servante À Lot EROu AVENDRI— Magasin
= => ———- pour service général. Itéférences,© lTéUN TUE rive, sue a © ., S'udresser à 111 Ave Ch: ste Forward et Burnside, Mechautes-

IL S'EST TUE EN oxigéos. udresser 111 Ave Cham-\ ile s'adresser seph Grant, 17tain, Hull, 10.5 Ville. S'udresser 4 Josep hy

TOMBANT D'UN TOIT p Cn . eee 1 Carne Yok. 12-3
emt ON DEMANDE--Une servante. S'u-: 4 VENDRN _ l t un coq

dresser à 145 rue Cobourg.  10-3j° ANDRE Douze poules e: - = Leghorn blane. S'adresser à 318

 

 

  

 

Joliette, S. — En travaillant sur peti aelt

  le toit du couvent de la Congréga- [ON DEMANDE--Une femme, wi jour Champlain, Hall. _ 8-6

tutisier, M. Thomas Laporte. est |wa. ’ 10:1] bonne condition. Paiement facile.

tombé zur le sol, dune hauteur del CSnie Co CC IS%udresser à Joseph Falardeau, 10L
A no . fo ON DEMANDE—Un barbier immédia- rue Laval, Hull. 10-3

45 pieds et s'est tué. Il était lc teiyent  Badresser ù lot
Champlain, Ttull,

Avenue =
19-2'A VENDRHE--- Boune boutique de for

—_____ a \ Cia ge ue ; ge uves outillage, clientèle bien
ON DEMANDEE--Une servante géné-|arnt “fs , . . Oc

LE CHEF CHARPLNTIER rale possédant bonnes rérérences, (CRD. Bonnerésidenceprivéebe.
S'EST BLESSE HIER (S'udresser à 73 rue Water. 10-3140 ONE OR ! }A, 3 iteur. S'adresser à J. A. Guindopn,Plai-

GN DEMANDE. -Phe jeune fille d'u- sance, Qué. 8-13
ne quinzuine d'années parlant les Lune . Se , :

deux langees pour prendre soin dos {À oHe mouvare Feux pote
nfants. S'adresser i 252 Si-André.| CF Prosuie :
enfants. S'adresser à 5 né, sacrifice. s'adresser à H, Racine, 169

; Dalhonsie. TEL R. 894. 7-6

VENDRE-—Deux maisons à Wright-

chef d'une nombreuse famille,
 

Montréal, $, — Le chef de la sû-

rote, MJ), Charpeatier, s'est grié-

vement biessé a la main droite hier

en voulant faire fonctionner unlat ! «4 [ON DEMANDIE - Des filles pour as-
éventail électrique. Il devra s abs sortir le papier. S'adresser à 190* 
tenir de tout travail pendant pli Grae Queen-Ouest. Ju-G ville à bonnes conditions. S'adres-

sieurs jours, ON DEMANDED Une servante dans! $00 8 Te Co Whitmore, 79 Avenue
S'udres-! Välker, Wrightville. 8-6

10-353 A VENDIHH--Moulin à scie et pou-
sat, XPir d'eau. moulin à moudre, bonne
11-35, l'ésidence privée, S arpents de terre,

. -—-—— ‘le tout cn bonne condition, à vendre
Une servante pour:ÿ un prix raisonnable à un acheteur

seeAAenmeme une famiile sans enfants,

cs ~ ser ie 71 rue Bernard, Jill.

PETITES ANNONCES JON DEMANDE Une servante,
re dresser à 265 rue Murray.

DEMANDE-
ON DEMANDY Une insiiiatiice gai 5

Hifiée capable d'enseirner Unnginis [ON

cle francais pour l'école catholique] ouvrage léger, dans famille sans| qui veu fuire un bon marché. S'a
séparée No 2 de Chisholm, salaire |enfunt. Femme âgée préférée. Ié- | dresser à Isidore Chéurer, Chéniev
8100, Ouvertare des elsses après férences exixées,  S'adresser inimé-'p-0,, Que. _10-6

 
S'ad;vaser à 1, ltogue, Al-|diatement à Mune E. Rivurd, 52 Lu-

… Ont. 6-ix val, Hull : 11-2

ONTDEMANDE Une” servantpane ONAome Flo Ho intérêt, à IV minutes de marche des
onviags léger, S'adresser à Miel, LEPr Mme | brasse tramwass.  S'adresser à Ttult, à Mile

Gras. Ant Ave Riverdale, Ortosa Sud, ja toner essen aati 1a ‘at de Charinlain, No 1S, rue Champlain,
7-5 + Tue ener. “fexcopté dimanche, faisant visiter les

ON DEMANDIS Uri vondeuse dans dites isons hy RFastviow aux Now

. ; les chapeaux, S'adresser fo Mada-{ 12, rvu> Overion, SI rue Scott, de
demandées par deux j'unez homn- 1e : aa Le ; . =. : vo ! ,

“oy + 2 n° St-Jean, 2S2 rue Tralhousie, Ot-1-+ : are
Aes  S'idofoser au pius tôt à J. I. LL i-517 ù 1 he tres }, m

Le Droit” CRTA vue A VENDRE -Boutique de

UN DEMANDES Des couitariôres. SeOS Deux Chadses.

dresser à M. Cnatilon, 113 Avenel . © Lover sin, :

Hôtel-de-Viite, Put 11-35 Benk Hotel, jf pm, à SO rue Somerset.
NN ON DEMANDE

Maisons vacantes avec
vendre comme loyer, sans

VSvip
lots à

derda!

 

IN DEMANDE Chante -L poustoun 
barbier.

Conmerce de tabac.
S'adresser de Su. mm, à

11-1m

i

|
|

Une cnisinicre etl

table, s'adresser à!

|
Deux Pbores perntres.

  

 

. . Cr A VENDRE Petite maison sur laSM « KCPrvitte > dntalé- 2 : - 0, ; . ç
tNp hie Ln PRES a So , 5 adresser à 41% Si-Parries. b1-3 Fue Hones, $500.00, 25.00 comp-

Bien Lo duns ane faa "arois' " ; LL 0 NN " i. , :
pr Pas de tvcte  m'adre- CS DEMANDE Une seovanie au Nopant et $10.00 par mois, S adresser iniot ‘’coivent de coîte facon ©

ne sera pus Une permission que.
villes auront, ve se
tion, Pas wae ville connie Ott
wa, dit M. Pinard, il Faut quil v
ait une raison de ee genre pour
Ves personnes infigentes, On oo
H hab ad de Tes distrib acer dei on,

p'à dar = diverces waisons. il

 

ce veer id
rh

UN OLTER (ON DEMANDE Vue peus Peau
i.tn

"on ane D

 

set Pole ye ovoid, NS ;

Guignes, Télévhionr Riduart

 “onu * 61 de Avenue Launies-Kat, 11-2jà tono6 rue Wellington, Ottawa. 11-15

3. 12-43 ONDEMANDE 10Pres hommes d'expé-iA VENDRE Voiture * haute,” pour
rience pour coudre duus les four-!

rares, S'adresser à À

 

enfant, en excellent état, très bon
se quinzaine d'années varia Catcral audjmnarehs  S'adresser à 42 rue Bote-Lis à

“Ten nes pour evoadre coin ds Cv, 9 rue O'Connor. 11-2tlier. 11-3

cutfents adres oe bo Ut St-Patrire. TON DEMANDLE—A Acheter une |AVENDRE—Engin ‘a gazoline. Sept
EAH voiture d ‘été pour quatre per- | fortes. S'adresser à 437 St-Patri-

files  d'expr- 5.50 à 7.08 p. ur.

dre dans las four-,

on ‘ , - ice, d 11-3
“ticnce | sonnes. S'adresser à la Ferme You!" ‘

pit lTicheog as ne 4° 1A VENDREJolie” propriété,bonne1 Jd 290. be - ao ! ,
Coren b'udeester HN Faivral and ville. Orléans. Ont. 290-ino grande maison, terrain 80 x 100,

ON tL VUPEUT de Lors er UT ree OC ou ner, 10-2 CGARDE-MALADE Une excellents bon por qurdtnuge. grande remise,

Lu à Th fein CLANCie raénagnpe, ppp | sarde-madade, bien quidifice et mn- longa 19 rue Carrière, Wrightville.Caidare von out étuolissemens CS GPU ANDRE Uae shay s for ; pe ; ges pl . ' LYLE
if 1 a ; Lane ut fille assez af yesyer [Mie de bonnes références, offre ses vendra ie bonues conditions. S'adres-
Lenin © GF Lal pun aes Oo red dealer adn ath ass

téi
+

+

|
Les cmbaumours |

M. R. Sibbitt. d'Ottawa eut la. |
permis<ion de prdoes or ses objec
dons à l'établissement d’un entre-
prono de posipes funèbres dans
lan quartier de ré-ideuces, M.
Hurdman avait introduit ua pre-
jet déterminant de soumetire aux
autorités de la ville la location des
embaumeurs, des salles de danse.
des théatres de vues animées, ete.
M. Sibbitt insista pour que ceite

mesure soit rétroactive de facon a
ee que l'entrepréneur de pompes
fanèbres qui s'est établi dans sou
voisinage soit forcé de s'en aller. |

11 dit que tes propriétés entou-.
rant cette morgue avaient perdu la
moitié de leur valeur. ‘’Songez, || [ECRIVEZ POUR CATALOGUES.

 

à Lourd, Condon. 71! rue Hidowa, (-°TVites à dus prix lics modérés, à ser à Mme Domina Dupuis, 51 rue
LS 1214 UNE piastre cinquante eonting par;protel-de-vills, Hull, où par télépho-

jour. S'atresser à 120 rue Georges ne Que n Li15, où s'adresser à Ju-
près du Théâtre Nationui 9-12lsonh Martel. 1 rue Victoria, Hull.
DIVERS - Faîtes tapisser, peinturer Tétéphon Gieen 1680, 12-5

oun blanchir votre maison par A. Fras | . .: ! mat SNDRE—Cheval étalon, de la
Pellerin, 35 rue Papineau. Ottawu, Té-| \ VENDRE heval € ’

 

 

 

 

 
iéphone Rideau Zuid. s-61 race Percheron, noir, pesant 1800
LA LOUER Un bon nragasin. spa- livres. Import de France, et enre-

© cleux. bien édabé, un cha très{gistré au Canadian Percheron
passant: c'est un endroit excellent Sod Bool' ju sous le No 403, Certi-
pour legaiat pour 1916. S'adtresser à F.-

awn: pris du marche publie, sur lai - ETT are
voie des tramvavs, Pour antes pao| Xa Sabourin, St-Isidoro de I res-
ticularités,  s'udresr az * Droit. ’Jeotf 3-26

awa, ino ; Ta UT
Ottawa. C2 GA VENDRE —Beau prano droit, à

À LOUER Maison de 7 CHamare coûté 4300, n'a presque pas joué.
y 914 pr mois, située coin des Lea ivendra à sacrifice, S'adresser à 24
{Main et Springhuret, S'adrovser à 141 sc (Mur 299. inc
‘rue Main. Ottawa-Kst, où à Edifico| THE Rose, Ottawa. “JJ-JRO
Banque Nationale, chambre cd, rac, "END— Appartements en

Rideau. Tél. Queen 690. orm À VENSICE PP
A LOUER— Appartements de 7 brique vhauffés à l’eau chaude

chambre, situé angle des rues Som-‘L possédant toutes les améliora-

erset-Est ct Chapol.  S'adressor saririons modernes situés à la Côte de

 

 
    cr 

 

les lieux ou à Edifice Banque Natio-; sable, Rapportant profit net de 11

 

nale, chambre vo, rue Rideau. Tél pour cent. Aussi maison de bri-

 

Chapeaux à Mo

siens et Asuéricalns ÿ sont rep!
modérés,

Mesdames, si Vous désirez

AMERICAN
Téléphonc Queen 4132.  

PATTES: PE

Nous avons un étalage conplet des dernières ercations
dans des chapeaux de printemps, Les plus jolis nigdèles Pari-

Paques, hâätez-vous de venir choisir à la

3 =m . . Le . à
Queen 630 > I, que à trois côtés bien louée $8,500,A LOUER—Côté à'loner. 55 Hastey. [TIC # | oaudet et Brisson

7 chambres, Edilice Banque Na Yadresgeri Paudet € I,
tionale, chambre 53. rue Rideau [Chambre 33 edifice Banque Natio-

Téléphone Queen 690. 6-liu ‘rate, 14 rue Rideau, Tél, Queen
ALOVER—Deux grands apparte-(590 le jonr et R. 601 et R. 1432 le

ments chauffés, en face du pare. ir 274-ino
Décorations nouvelles, améiorations| 0

modernes, entrées en avant et en ar 0 V1 x 0h —luots vacants, situés

rière.  S'adresser sur lus Veux {941 dans jes rues Stewart, Chapel,
Sussex.+ — SL re ‘umerset et Henderson. S’adres-
aaelawif fa RC Çer Editice Banque Nationale, 18

St-André. rue Dalhousie. Cinq pié > ‘ . fam
ces $8 par mois. Sadresscr a 101 rue cue Rideau, Chambre 53, au 4ième

St-André. 0 Aare. TEL Queen G90 le jour et
ATLOUERBeau logis situé au No) Rideau 601, ou Rideau 1432 le soir.
259 Clarence, Huit piéces, chants 272-jn0

ge à l'air chaud, Toutes les améHo- pe TT

étions modernes. Loyer $20. S'a-j\ VENDRE—100 icres de bonne

dresser à 2S3 Clarence on Tél. Quect terre à 8 milles delaville. Bonnes
CARE _ —_ "7 hitisses, bonne cultures, machines,
A LOUERMaison située dans ia rie;one ete. Conditions faciles.

x4

e pour Pâques
  

Csentés. Nos prix sont les plus

 

un Joli chapean nouveau pour

 

MILLINERY
249, RUE BANK.  
 

 

   

3t- & nos de la rue Dalhouvie CS Yk .
cineA lover 8% par mois, Sa ,S'adresser à Wilfrid Lemieux, 106
dreser à 151 rue St-André. 3-6 rue Columbia, Wrightville, Hull.

 

 

 “L’ENJOLEUSE
Par Antonin E. Proulx |

À vendre chez l'auteur. biblio- ‘
thèque Carnegie. et aux librairies
Lafontaine, rue Rideau. Hurtubise
rue Dalhousie, Bourgoin, Dumon-
tier. Hull, ainsi qu’à la pharmacie |
FarleyIull, — =-6

 

 ‘Ouest oduit

fh dune cosprofits
n

ms
PACIFIC

. . , 8 ; et amélioration mo-
T. MULLIXS, (TA. agent Es pour les voya- sou Teratsonnable S'adrer- P. 8.—Nous avens des per-curs par batean. TA. QJaeen 4621-6622, (are de la rue ser à RS rue Beecnweod. 10-3 sounes de langue francaise ou

A LOUERLogement de six plèces ,
tontes sur le même plancher. Tou-

tes les adios ion. meen 8 gr!

par mois, Bad eer A M. Once

Beaudin, 151 10 Woo lingon. Hull. IT. N'Y A IAs DEUX NEZ

près da Bureau dep rte 18-3} SEMBLABLES |

A LOUKR  Greade maison batie sur 3

3 âcres de torrain. située en face;

de VOrphelinat St-Joseph. Planchers, &

on hois-franc. Système de chauffage

à Feau chaude, lumière Beaor

gaz et toutes les améliorationsmoder- /

nes.  S'adresser à Casier 154 Let

Droit. v-4|

ALOULRTATetreanville, petite
maison chaude de cinq apparte-!

ments point en dedans of

To 2-12

 

  

  

/ 1d QUWd oflri)
Avez-vous déjà entendu parleren dehnzs.;

confortable pour 5 oi 4 personnes. |

Près de la riviere, 3 minutes de mar-

che des chars électriques d’Aylmer,

place idéale pour l'été ct bon afi!

Loyer $7.00 par mois à l'année, S'a-

    

 

de verres faits sur mesure ?

C'est exactement ce que vous

avez quand vous achetez les ver-

res O. O. P.

de l’Ouest
Tous les mardis, de Mars à Octobre. Par chemin de fer

exclusivement.

Aves! ercredis, durant la eaison de la navigation, par vapeur,
Leen Sound, via ‘* La route des Grands Lacs.‘ pe

LE BLE ET LA PROSPERITE
ur 5400.000.000 de frais. en 1915. Avez-vous parte-
Non! 1! y a encore des milliers d'acres de terrain

occupé, dont le rendement pourrait doubler ce chiffre. Laissez

à, Le Pacifique Canadien
voue y conduire et vole indiquer cr que ce sci peut produire.13

parks, Queen 775. Gare de la rue Broad. Queen 8770. 
 

  

           

  

dresser à H. LL, Hardy, Rochon, P.-0..!

omié de Wright, Qué. _ s-15

XLOUER A Green-Valley, Ont. un
étal de boucher. ainsi que maison

privée. La glacière est faite pour,

la saison. S'adresser à H. Lefebvre,

Green-Valley, Ont. 9-6

A LOUER — Magusin chauffé situé au

No 104 1-2 rue Rideau. orenpé ac-

ituellement par un bijoutier. Appar-

|tements modernes, chânffés, au deux-

Non seulement ils sont plus

convenables que les autres, mais

ils sont aussi plus confortables.

Ils sont faits de manière à ce

que nous puissions le ajuter

parfaitement à votre nez. En-

trez et voyez comment nous les

faisons.

 
‘lème. On pourra visiter de 10 à ll,

a. m… ct de 2 à 6 p. m. S'adresser J. H. De BILBERG

a N. D. Porter. rue Bank 10-4

A LOUER—Un logis de 7 pièces et un Optométriste.

 

cottage situés dans ja rue Beech- M 119 rue Eparke-—T@. Q. 2845

A
R

A LOUER—Chambre meublée an No de langue anglaise à nos ordres.
350 Cumberland, 12-3 \

î } /" . A
‘ . 3 Pa =A A . i |


